
Va-f-on pour abattre le fascisme, nous fêter â la
guerre on â la révolution ?

Le problème tel qu 'il se pose à Genève

Genève, le 23 sep tembre.
Peut-il aujourd'hui demeurer le moindre doute

quant au sens réel qu'a p ris, devant la Société
des Nations, l 'évocation du d if f érend italo-abys-
sin ? Il est devenu d'une évidence criante que
c'est le f ascisme qui se trouve visé à travers
les déclarations redondantes qui nous évoquent
le droit à la veille d'être martyrisée pa r une en-
trep rise coloniale insupp ortable au Paul britan-
nique illuminé sur le chemin d'Addis-Abêba.

Tout d'abord ce signal donné au concert mon-
dial par le che! d'orchestre du Foreign Of f i c e,
et si bien entendu des moindres instrumentistes;
ce déf ilé â la tribune de l'Assemblée, permettant
toutes les variations orchestrales imaginables
sur le même thème s'accordant au dia p̂ ason de
sir Samuel Hoare ; ces déclarations de « j us-
qu'aux boutistes » ressuscites, semblait-il, du ca-
dre f antômal de la Convention f rançaise, venant
pr oclamer avec une f orce nouvelle et singulière-
ment accrue le f ameux : « Périssent les colonies
p lutôt qu'un princip e ! », ceux-ci épri s de la lo-
gique imp érieuse du droit au po int de vouloir la
guerre générale pl utôt qu'une menace à la p aix
se réalise dans le dernier des royaumes af ri-
cains...

Où donc se tenait-elle, silencieuse et timorée,
cette vertu f arouche auj ourd 'hui si bruyante,
alors que l'ombre de la main j ap onaise s'éten-
dait sur la Mandchourie ? L'article 16 du Pacte
n'existait-il pas alors ? Etait-on dans Timp ossi-
bilitê d'évoquer de redoutables sanctions f aute
d'un texte p récis ? Ou bien f aut-il croire que la
f idéUté intransigeante et f arouche au Pacte
ép ouse étroitement la courbe cap ricieuse des
intérêts spécif iquement britanniques ?

Mais p uisque le po rte p̂ arole même de la
Grande-Bretagne vient solennellement af f i rmer
que nul intérêt égoïste n'anime son gouverne-
ment, et p uisque, d'autre p art, U est imp ossible
de soutenir que le droit n'était pa s  p lus du côté
du Japon s'emparant d'une province chinoise
qu'il ne l'est prés entement du côté de l'Italie ré-
solue de s'emp arer de l'Ethiopie, comment s'ex-
pliq uer cette levée de boucliers succédant à une
adhésion tacite, sinon p ar des raisons qui sont
tout extérieures à la mission de p aix dévolue à
la Société des Nations ? S 'en peu t-il rencontrer
d'autres que la Croisade de la démocratie con-
tre la dictature, prê chée par  les Pierre l 'Ermite
d'outre-Manche ?

Autre circonstance de tait non moins sign if i-
cative : se relève-t-U la moindre compatibilité
entre la procédure de la Société des Nat ions qui,
ap rès , et ap rès seulement, avoir ép uisé tous les
moyens possibles de conciliation, conduit au dé-
clenchement des sanctions, et des mesures d'in-
timidation prises de f açon anticipé e p ar l'un de
ses Membres en vertu des seules méthodes de
l'ancienne dip lomatie ? Cette démonstration na-
vale à grand specta cle, un peu plus imp ression-
nante aujourd'hui qu'hier et sans doute moins
que demain, que p eut-eUe bien signif ier ? Com-
ment se l'expliquer autrement que p ar  le dessein
mûrement délibéré de rendre impossible à l 'Italie
l'acceptation d'un compro mis qui, élaboré à Ge-
nève, devient , en pas sant p ar Londres, un véri-
table ultimatum ?

Quoi qu'on pense de l'entreprise italienne, U
f aut  bien convenir que l 'Angleterre agit exacte-
ment comme si elle voulait coup er les p onts, em-
p êcher tout accord amiable d'intervenir, — car
quel p ay s soucieux de son honneur consentirait
des accommodements sous la menace des ca-
nons ? Et si l'Angleterre est résolue de ne vou-
loir qu'une humble soumission de l 'Italie oa une
solution désesp érée , que poursuit-elle à travers
l'app arent souci de déf endre l 'indép endance
abyssine , sinon la chute du f ascisme dans la dé-
gradation ou dans la déf aite ?

Nous ne savons si , comme Vavançait « L 'Ami
du peuple » dans la sensationneUe révélation
d'un compot mûri de longue date, — et qui, en
tout cas, n'app araîtrait p as indigne du machia-
vélique génie de l'« Intelligence Service » — ,
l 'Italie a été attirée en Aby ssinle comme dans un
guêpi er af in qu 'elle n'en p ût sortir qu'humiliée
ou vaincue, et qu'ainsi le f ascisme disp arût ;
mais nous ne pouvons p as nous ref user à voir ,
dans la signif icative exp losion de Genève , dans
la par allèle menace britannique devançant des
sanctions p ossibles af in de les rendre nécessai-
res, une volonté inf lexible de liguer les dêmo-
carties p arlementaires contre un régime de dic-
tature dont on craint qu'il ne f asse tache d'huile.

Eh bien, si un tel calcul a été f a i t, — et il nous
f aut  retenir l'hypothèse comme vraisemblable
à tout le moins puis que le processus des événe-
ments est exactement celui que nous verrions se
dérouler à nos y eux supp osé que le comp lot f û t
p atent — , nous devons dire tout net que le
Moy en serait f o l  et criminel qui. rej etant l 'Italie

au bolchévisme dont le sauva la marche des
chemises noires sur Rome, n'aurait d'autre ré-
sultat que de redonner au gouvernement de
Moscou le sauvage espoir de domestiquer â ses
méthodes de gouvernement l'Europ e tout entière.
Car il serait vain, l'Europ e occidentale s'y trou-
vant assujettie en la personne d'un de ses Mem-
bres les plus imp ortants, et la menace commu-
niste grandissant p artout, de se f latter d 'étabUr
alors ce « cordon sanitaire » que l'optimisme de
Clemenceau avait déjà cru suff isant â f aire
avorter l'expérience moscovite.

La question qui se po se maintenant est donc
celle de savoir si, pour sauvegarder un régime
p olitique p arlementaire qui se survit â lui-même,
qui n'est plu s capab le que des p ires imp uissan-
ces, on va j eter l 'Europe à me guerre nouvelle,
à moins que le f ascisme ne consente â son sui-
cide.

Tony ROCHE.
(Voir la sirite en deuxième f euUle) .

Un incendie monstre qui dure
depuis cinquante ans

Cet incendie éclata aux Etats-Unis, à Hoc-
king Valley, entre New-Straitsville et Shaw-
nee (Ohio) , en 1884. En cette année, une grè-
ve de mineurs eut lieu dans l'Etat d'Ohio et
elle dura six mois. Une nuit , les mineurs surex-
cités s'emparèrent de plusieurs voitures char-
gées de pétrole et les incendièrent. Puis ils j e-
tèrent les voitures fl ambantes dans le puits.
Vingt-quatre heures plus tard , toutes les mines
étaient en feu.

Ce fut le commencement du grand incendie
souterrain qui dure toujours. On estime que
depuis 50 ans. du charbon pour 50 millions de
dollars a déj à brûlé et que ia perte future sera
encore bien plus grande. Néanmoins l'Etat re-
fuse de s'occuper de cet incendie et l'adminis-
tration des secours fédéraux n'a pas voulu in-
clure dans son programme des travaux publics
la lutte contre l'incendie des mines de fîoe-
king Valley .

Le feu s'étend lentement mais sûrement. Il
y a quelque temps, un fermier fut étonnée de
constater qu'il n'avait plus d'eau dans sa citer-

ne. Il se mit à chercher la cause de ce phéno-
mène, lorsqu 'il vit que la citerne fumait: le feu
montait du sol et la brûlait. Le fermier dut quit-
ter sa propriété. Dans le village, assez éloigné

v des mines en feu , on avait construit une belle
'école municipale Mais au bout de quelque temps
les enfants et les maîtres se plaignirent de souf-
frir de chaleur en classe. Le feu souterrain n'é-
tait plus qu 'à 6 mètres des fondements de l'im-
meuble ! L'école fut abandonnée.

Comment mettre fin à cet incendie. Les in-
génieurs préconisent la construction des barra-
ges autour de la zone en feu , qui occupe envi-
ron 10 kilomètres carrés. Ces barrages seraient
des tunnels qui couperaient le feu. Par des puits
spécialement aménagés dans les tunnels, on ver-
serait dans le sous-sol des flots de boue qui
éteindraient les flammes.

La revue annuelle des pompes à La Chaujc-de-Fonds
Un défilé martial <Jc nos sapeurs-porrçpiers

Quatre instantanés qui populariseront le souvenir de la revue des pompes du samedi 21 sep-
tembre 1935. (Photos «Imvartial» )

A gauche en haut : Les Premiers Secours sur leur camion-automobile avec leur commandant, lelieutenant Bois, chef de notre police locale. — A droite : l'alignement imposant du matériel , deséchelles, etc. — A gauche en bas : le commandant Pillonel , chef dn corps des sapeurs-pom piers de
La Chaux-de-Fonds, avec les officiers français de sapeurs de Besançon , Mulhouse, etc., ainsi que

les autorités communales. — Enfin à droite : le défilé.

«j»

L'Hôp ital des Bourgeois

à Berne

Le projet de reconstruction de la
gare des chemins de fer fédéraux de
Berne englobe également l'emplacement
de l'hôpital de Bourgeois. Cet hôpital
est une institution datant de plusieurs
siècles de la commune bourgeoise et
elle est moins un hôpital qu 'un asile
de vieillards. Le bâtiment actuel est,
du point de vue architectural , 1 un des

• plus purs et l'un des plus beaux de la
ville de Berne. La commission fédérale
d'estimations dans les procédures d'ex-
propriation vient de rendre sa décision.
La commune bourgeoise estimait que
tout le domaine devait être concédé et
qu 'une somme de 16 millions de francs
environ était nécessaire. La commission
a reconnu le point de vue de la com-
mune bourgeoise tendant à la cession
de l'ensemble du domaine. Mais elle
fixe comme somme de reprise 8 mil-
lions 700,000 francs . — La j olie
fontaine de la cour-jardin intérieure.

ECHOS
Une carte des vins imprimée en latin

Lors de la réunion de la Fédération universi-
taire internationale , à Trencianske Teplice en
Slovaquie, la carte des boissons avait été imprir
mée en latin. Si les vins blanc ef rouge étaient
facilement reconnaissables sous l'appellation
« vinum album » et « yinum rubrum », il fallait
déjà plus d'astuce pour découvrir le « stout » :
« cerevisia nigra » et beaucoup de culture pour
commander un « spiritus hordei cum efferves-
centi » en désirant un « whisky and soda ».

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Sulssa:

Un an , Fr 16.SO
Six moli • 8»4"
Trolj mol 4.20

Pour l'Etranger:
Un an . . Fr. 45 Six mols Fr. 24. —
Trois mols • 13.15 Un mois » 4.50

Prix réduits pour certains pays,
se rensei gner à nos bureaux.

Compte de chèques postaux IV- B 325

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds 10 cl le mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 12 et le mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 et le mm
Etranger 18 ct. le mm

(minimum 25 mm)
Réclames 60 ct. le mm

Règle extra-régionale Hnnoncei-Sulsses Sfl
Bienne et succursales

Une doctoresse américaine vient de faire une
série de découvertes qui tendraient à réhabiliter
les vaches.

En effet , si l'on en croit Mrs L. Pearl Gardner,
les vaches seraient beaucoup moins... vaches gu'el-
les n'en ont l'air. Elles ne sont pas peut-être aussi
intelligentes que la femme et ' l'homme, mais en
tous les cas davantage que le cheval. (Et les che-
vaux calculateurs d'Elberfeld ? Et les pur sang qui
dansent le fox-trottt ou la valse ?) Non seulement
elles apprennent mieux, mais elles ont meilleure
mémoire et retiennent plus sûrement ce qu'on leur
enseigne. Ce sont elles « la plus noble conquête de
l'homme ».

Je ne demande pas mieux, pour mon compte,
que de contribuer à la réhabilitation de la vache.
Et je n 'hésiterai pas à affirmer que l'oeil dont elles
regardent passer les train s est plein d'intelligence
— mettons de rêve, de poésie.

Du reste, pourquoi dit-on que la vache qui re-
garde passer un train a l'air bête ?

En réalité c'est une pure calomnie. Il y a quel-
que temps, à la campagne, j 'avais 1 occasion d'ob-
server de paisibles vaches qui regardaient défiler
une_ série de wagons remplis d'humains plus ou
moins en goguette. Elles avaient plutôt l'air de se
payer la tête des gens qui présentaient leur binette
dans l'encadrement de la fenêtre.

-— Quelle allure, juste ciel , quelle allure!» avaient
1 air de se dire les honnêtes ruminantes en voyant
ici un quidam affubl é d' un gibus, là une élégante
avec chapeau tenant en équilibré instable sur trois
frisons. Est-il, Dieu , possible d' être aussi homme ,
ou d'être si complètement femme I... »

11 serait tout aussi curieux de savoir ce que pen-
sent les vaches qui voien t les Tommies partir pour
Gibraltar , les Italiens s'embarquant pour Adoua ,
et les express emportant de toute la vitesse de leurs
essieux la haute pègre vers les plages bariolées d'où
selon le mot de Coward l'humanité revient soit pru-
neau sec soit abricot tapé...

Apprêtons-nous donc à lire bientôt les « solilo-
ques d'une vache » Cela fera suite aux « confiden-
ces d'une biche » mais donnera peut-être sur les bi-pèdes conscients et organisés que nous sommes un eopinion moins flatteuse que nous nous imaginions ..Car si la vache a l'oeil tendre elle a en revanche
la dent dure 1

Le f ière Piquerez.

Lb ^MnJâdèanL



Corsets et Ceintures,
tous modèles , mr mesures Ré-
parations .— E. SUbermann,
rue du Parc DU. |:.72a

vos Hîcrics rrPs
modiques par Fernand Bei k . ta-
pissier , rua de la Serre '.10 —
Se recommande 1376'.)

Horloger complet
Quel lanricant enR ag erai t  ou sor-
tirai t  terminages a ]eune homme
ayant l 'habitude de iravailler seul
Offres sous chiffre F. C. 13637,
au bureau de I' IMPARTIAL . lrj6H7

f*hsi|*C à pont , avec et sans
•LBItll o» ressorts , sont à ven-
dre , ainsi  que 4 glisses a ponts ,
avec ècbeletles. — S'adreaser a
M. Paul Froidevaux , combusti-
bles rue du 1er Mars 2rS 1 '*< 87

Qui prierait ¥£
sonne i i iomeinan emeni  gênée?
Remboursement mensuel. Condi-
tions à débatlre. Pressant Faire
offres sous chiffre F. C. 13789,
au bureau de I'I MPARTIAL . 13789

Arrh»P<CfB*tf> Cercle de la
VI t»ll»GMI C ville cherche
un orchestre de 4 à 5 musiciens
pour Sylvestre et Nouvel-An. —
Faire offres sous chiffre L,. M
13797 , au bureau de I'I MPAHTIAL .

13797

Vélos d'occasion,
tous genres. Heau choix en vélos
neufs , demi-ballon , 3 vitesses.
175 fr., militaires, dames, ele .
Motos d'occasion . - Location
autos, motos et vélos. -
Taxi promenade — Henri
Liechti, garage, rue de l'Hô-
tel-de-Ville . Téléiih 21.230. 8234

On cherche à acheter
d'occasion , mais en bon élat, une
chambre à coucher à 2 lils . - S'a-
dresser au bureau de I'IMPAR -
TIAL. 13763

AV/pIDdlr/P Petlt buffe t de
W»ulfiUl \i service, noyer

moderne. — S'aiiresser rue A. -M.
Piaget 67a, a l'alelier. 13784

Pprqnnnn  sachant coudre et re-
rCloUUUO passer, connaissant
tous les travaux d'un ménage
soigné, cherche place comme fem-
me de chambre nu bonne. Ecrire
sous chiffre P. S. 13682, au bu-
reau de I'IMPAHTIAL. 13682
Rp naceûll Cfl expérimentée, sa-
UCpaùûCUùC chant repasser lea
costumes de dames , habits pour
messieurs, demande des journées.
— S'adresser au bureau de I'IM-
PABTIAL 13681

A lflllPP l> rQ8r88 8. 3 pièces el
IUUCI , dépendances . 55 fr. par

mois. — S'adr. rue Léopold Ro-
bert 59. au ler étage . 13758

A lnnpp ^e au"e ou p°ur épo-1UUC1 qUe à convenir , joli
pignon au soleil , de 1 cuisine , 2
chambres , corridor et alcôve éclai-
rés, w.-c. intérieurs. — S'adres-
ser à la Charcuterie G. Béguin-
Jacot . rue Numa-Droz 9. 13716

A lflllPP Nord 1*% De' apparte-
lullGl , ment de 4 chambres,

w.-c. intérieurs , salle de bains ,
balcon , cour. — S'adresser a M.
S. Rebetez , rue Fritz - (Jourvoi-
sier 5. 13r"r( i 5

A lflllPP Grenier 30, 3-4 p ièces .IUUCI , chambre de bains ins-
tallée, comp lètement remis à neuf .
75 fr. - S'adr . a M. Willy Moser .
rue du Grenier 30. 13683

A lftllPP rue Fritz - Courvoisier
IUUCI , il , pour le 31 Octobre ,

logement de trois p ièces en plein
soleil , w.-c. intérieurs. — S'a-
dresser rue Frilz-Courvoisier 6.
à la Charcuterie. 13652

A Inn pp pour le yi °ctobre »
*f |WUt" j beau premier étage de
8 p ièces, cuisine et dépendances.
Prix avantageux. — S'adresser
rue du Parc 76, au ler étage, à
droile. 13795

Â InilPP beau rez-de-chaussée
IUUCI , de a piéces, toutes dé-

pendances , cour, jardin , en plein
soleil. - S'adresser Combattes 15,
an ler étage. 11551

Â lnnAP Pour le a* Ociobre ouIUUCI , époque A convenir , rue
de la Charrière 15, ler étage de
2 chambres et alcôve éclairée.
Prix avantageux. - S'adr. Agence
Jean Gianola , rue Léopold-Ro-
bert 35. 13701

A Innpp 2 pièces - cui8ine ' ,ou'n IUUCI tes dépendances , j ar-
din , chauffa ge centra l , Prix 40 fr.
par mois. - S'adresser Prévo yance
100, 12010

P.hamhi iQ non meublée est à
UlldlllUl C louer. — S'adr. rue de
la Paix 71, 2mo étage, à droite

13760
Phamhna Alouer , chambre meu-
UMUlUlC. blée. - S'adr. rue Ja-
quei-Diroz 8, au rez-de-chaussée.
à gauche. 13464

fh a mhr a Alouer ,chambremeu-
UllttUiUll.  blée, au soleil, chauf-
fage central. — S'ad. rue Numa-
Droz 112, au 1er élage. 13573

rhamhiïû  meublée a touer pour
UUalllUl C de suite , près de la
Gare. — S'adresser rue Daniel-
JeanRichard 29. au ler élage, è
gauche. 13699

On cherche à louer lb£T "
bonne, meublée, quartier Bel-
Air. Pressant. — S'adr. à Mme
René Besse. Arbres 35. 13636

On cherche à louer Xi°b«
meublée. — Offres sous chiffre
O. C. 13692, au bureau de I'IM-
AHTIAL. 13692

A \70nfiPO » aspirateur neuf ,
rt ÏCIll l ie , 90 fr . ; 1 buffe t de
cuisine . 36 tr. ; 1 table ronde , 2
rallonges , 30 fr. . 1 canap é, 35 fr.;
I lustre (4lumières). 35 r.; 1 po
tager avec S fouis . 35 lr ; le toul
un bon étal de propreté — S'adr
rue des Fleurs 7. 1er «lau e.  13700

Â VPIllIPP ' uerceuu d 'entant ,
I C l l U l c  propre et irés bien

conservé. — S'adresser rue du
Doubs 13, au 3me étage , ri droite.

13774

A ï ï o n r f p û  avantageusement, M
I C U U I C  l'état ds neuf , 1 tap is

smyrne  2ï3 m. 2 deseenles de lil .
grands rideaux , lampes , oreillers
— S'adresser au bureau de I'I M -
PAUTIAL . 13790

A ÏPnf lPP ~ manlKaux tai l le44.
I C U U I C , ua en caracule noir

el l'autre en beau drap noir , con-
viendraien r pour dame de 45 a 60
ans. Trés bas prix. — S'adreaser
n Mme: Perret-Courvoisier , rue du
Parc 79. le matin ou après 19 h.

13287

A VP R e l PP 1 hon petit char. 1 ta
I C U U I C , ble ronde , 1 coûteuse,

1 lampe â pied , des stores et bal
dnquins ;  le tout en bon élat . —
S'adresser rue du ler Mars 14 A
au •-'me éiage 13694

A VPnflPP secrétaire , table , char
I C U U I C , ses, nureau 3 corps ,

lits turcs , divan, bibliothè que ,
commode. - S'adresser de 14 11. a
18 h. 30, rue Léopold-Robert 41,
au ïmo étage , a droite.  13695

A VP M lIPP potager sur pieds ,
n I C U U I C , 3 feux , remis à neuf.
— S'adresser rue Généra l Dufour
4, au ler élage. 136Î5

A louer
nour le '-U octobre r

Tête de Ran 21, SÏÏft SS:
ces. chambre de bains installée ,
balcon , dépendances. 10099
de suite ou époque à convenir :

Tête de Ran i9, 3ap
p&Té.

pendance s, remis a neuf. 10100

Tourelles 34. beau Kara
^bioi

S'arlresser Htude Wille & III-
va. I .éonnl ' i  Koneri Hti

A louer
pour époque à convenir

PloilPC Q â 4 Fv beaux logements
r lCUIb  0 d lll , de 2 et 3 cham-
bres. 12596

TP PPP SUY Q 2me ftta ge est de r
1C11C0. UA £7, chambres, corri
dor .- 12-MI7

Balan Ce IU, chambres , chauf-
fage central , corridor. 12598

Inrln çfp ip 47 ler éla s?a de 3
1UUUÙUIC H , chambres, corri-
dor. 12599

Pnjin R pignon de 2 chambres ,
lJul C "i 12600

TpPPPflllï /tn 1er étage gauche
l C l l C d U A  Ht& _ de 3 chambres ,
w.-c. intérieurs.  1260 1

fjp onl'up 1 ame étage de 4 cham
UICUICI 0, bres , w -c inlé-
rieurs , remis à neuf. 12802

Hôtel de Ville 69 , llL tL,
Prix modi que 12603

Hôtel de Ville 59a, lZtt
chambres. 12604

fip onloP 91 3Ur erbe local bien
Ul CUIcl L% éclairé. 12605

Toi irnnnv  /l rez-de-chaussée de
I C l I c d U A  *, 2 chambres. 12606

Pp nmonar iD  ". belle chambre
riUU TlGllaUc 0, indépendante.

12007

Dn n i j p tr -r 8 chambre indépen-
Ddùùclù  0, dante en plein so-
leil. 12608

^n n n ô c  Q beau local à l'usage
uUll/Cb 0, u 'ateller. 126011

PpndP M H\ ler é,8BB de lr o» s
r l U g l  00 10, chambres. 12610

F.-CooPïoi sier 24b, KI."P«
fr. 12.50. 12611

Progrès lia, SS.* 8
^

S'adresser a M. Ileaé itolli-
&er, gérant , rue Fri lz-Courvoi
sier 9.

A IOUER
pour «le Huile ou époque

a convenir e
Rnnh pp U ;Jme éta&e -J piè
UUlrllCl IT , ce8, loutes depen
dances . Sme élage, 3 pièces ,
corridor éclairé , toutes dé pendan-
ces. — S'adresser à Mme Schaf-
roth, rue du Rocher 16, ler èlage ,
Pot \i 1er étage gauche, 3 piè-
Uul IT, cas , toutes dépendances.
— S'adresser >¦ Mme Quenet , 3me
étage , é gauche.

Pour le 31 octobre :
Rfit i fi réz-de-chausaée gauche.
Loi IU , a pièces, toutes dé pen-
dances. — S'y adresser ,

KOCUe r ZU , moderne . 3 pièces-
alcôve, balcon, chauflage central.
— S'y adresser.
U n n h û n  Qft rez-de-chaussée de
llUbUcl Û\) t 4 pièces, toules dé-
pendances. — S'adresser le mer-
credi de 11 à 12 heures, même mai-
son, 2me étage, à d roite. 13474
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caisse 
de cremi

%Û H% à terme différé
Fietni iTi- el p ius  imp or l an le  13401

Société mutuelle suisse de libération
de dettes foncières

I 
Bureau de renseignements i

E. SCHEUKER, Rue Léopold Robert 118

BANQUE FÉDÉRALE
S O C I É T É  A N O N Y M E

LA CHAUX-DE-FONDS

Nous émettons actuellement des

Bons de Dépôt
de 3 à 6 ans de terme, aux meilleures conditions

Titres nominatifs ou au porteur, munis de coupons semestriels

Mous bonifions actuellement :

3 °|o d'intérêts sur Livrets de dépôts
(règlement spécial)

Nous recommandons également nos services :

Achats et Ventes de titres
Encaissement de coupons
Location de Safe
aux conditions les plus favorables

TOUTES OPERATIONS DE BANQUE

L— V- V-/ 1—e L_* X -J Vmmm LmS/ \ 1 1 O 1—. professeur d ip lômé

Ouverture des court
débutants et perfectionnement, enseignés dans les salons de l'Hôtel de Paris
Durée du cours débutants 15 leçons. Prix Fr. IS.—
Renseignements et inscri ptions, rue Cernil Antoine 7. 13830

——

PROPRIÉTAIRES
U ¦————»— I II ¦ ¦¦ I II I lll I —————————I I ^̂̂ — I I I

L'hiver est à la porte...
Avez-vous fait reviser votre Instal-
lation de chauffage central ?
SI votre chaudière est ancienne et
usée, faites-la remplacer par notre

nouvellechaudière
Vous réaliserez une grosse écono-
mie de Combustible. Adressez-vous à la

CALORIE
La Chaux-de-Fonds Serre 66
Téléphone 21.811 U82f Conseils et devis gratuits

|____ _———» .— -̂»—.̂ H—^»«J

jff^OBJMANDËS BIENVENUES AU
S OMPTOIR GÉNÉRAL!
^COMBUSTIBLES!

^Rk. i 14 , RUE D.-JEANRICHARD | %
ŜS__f 12891 TE LEPHONE 24.444 BB

Z«iÉteSËÉ£4

A louer
lll ociotrre , beau 1er orage, 'rois
chambres au aoleil. Ghanf | r. i!P
central. — S'adreaser a M .  H.
Glivio, rue du Parc 112. 13&M

Appartcmenl
moderne

A louer de suite, pour
cas imprévu , appartement  de 13
chambres, salle de bains instal-
lée , chauffage central. — S'adres-
ser rue du Nord 199. au Sme
élage . 13834

Léopoldierllll
A LOUER

pour le til Ociobre , un apparle-
ment., 2me étage de 4 chamnres ,
corriuor éclairé, balcon , chambre
de bains, chauUnge cenlral , ser-
vice de concierge. — S'adr. chez
M K.  Scheurer nron « KIR

ÎÛB
'i superbes appartements de
4 et 5 pièces, chambre de bains
installée , chauffage central , ser-
vice de concierge. Un petit ma-
gasin avec sous sol. Conditions
avantageuses. — S'adr. Bureau
Chs MEIVTntV Neuve 3 |:'6iQ

H VENDRE
Coffre-fort «rand modèle ,

incrochetable , incombustible et
en parfait état. Conditions avan-
tageuses.

Machine a reproduc-
tion "Konéo". au prix de lr . D 0-
avHC 24 clichés.

Grande baignoire en
zinc, élat de neuf , lr. 25 — 1380U
S'adr. au bureau de I'I MPARTIA L.

A LOUER
dans maison d'ordre, tout de suite ou époque à con-
venir , joli rez de-chaussée surélevé, 3 belles chambres
cuisine, w.c. intérieurs , chauffage central , terrasse.
Prix modéré. — Pour visiter s'adresser au magasin
d'épicerie , rue du Parc 54a. î rj SrM
A vendre ou O. louer

GRAND RESTAURANT
SANS ALCOOL

avec grand jardin et grande s i l l e  il e concert esi » ven >re ou a louée
de suite. — Oflres sous chiffre S. A. 6296 J. ,  Annonces
Suisses S. A., Avenue de la Gare . Bienne. 1 671

La j olie pelile villa
Arbres 84

est à vendre
Condition* av . rnr r t ge u seH

S'adresser Etude Jules Du-
bois, avocat , Place de l'Hôtel-de-
Vil le  5 13799

A vendre ou à louer

VILLA
quar iier Moninr i l lan t . — S'adres
ser case postale 10290

VAMi

Aui Amateurs!
A vendre d'occasion , proore

el bon marché : lits turcs , buffet ,
l its d'enfants et à '2-places, com-
mode , potager à bois , sur pieds;
fauteuils , sellettes. Profitez I S'a-
dresser au net i t  magasin.  Temp le
Allemand 10. vis »a vis du N* 1.

Prima Raisin
de dessert

bleu, doux et beaux , 10kg. fr 3.85'
7'/i kg. fr. 3.95. - A. Luinî , Ex-
nort . Arbedo. As30o3L 171811

i». 1 e
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COMBUSTIBLES
Boulets , Coke. Anthracite , etc.

DOIS liais
Sapin Foyard, Tronos, Tourbe

BAUMANN
Entrepôts 23 Tél. 21.829
à 100 m. terminus tram Grands Moulins

U s««et <,e , f T' V̂ I

(

/ '"¦—* „.,. 4SïB\ J
Je profite pour vous dire que je \
suis très satisfaite de vos produits , |
lesquels s'adaptent parfa itement à I
toutes variétés culinaires. I

M"» A. M., Cronay, 17 Juillet 1934 B

pour n'importe quel P18̂ "̂ ? J'irachid? J

r 'ASTRA " Fabrique d'hulloa el ds graissas alimentaires 8. A.. Steffl sburo

JOURNAUX CIRCULANTS
Pour obtenir chaque semaine, à bas prix, les journaux illustrés
et revues les plus en vogue, adressez-vous â notre service de Jour-
naux circulants. Tarif postal spécial. La 38— année va commencer.

Prospectus sur demande, i;17MU

LIBRAIRIE V C LUTHY
W Lavez vos cheveux gris au

1̂ . Shampoing COlOfailt i
H «JJjP> et ils reprendront leur cou leu r  naturel le

j ^ **\> loutes teintes lr. 1.7S3
Jm6*l 't**mm—a < app liqué chez nous |»0 C EA
1̂ ' / ^*u*-̂ î, fcolfturiî comrrise) IU WeJU

l¥ Parfumerie DUfflonT I
| Coiffure pour Dames JM
1JL Knvoi p au dehors in di quer  la le in r e  s. v n jgB

 ̂ m m m m . m .  .iours oe oeveioppeitiem oe lamusioue
—¦ chez l'enSeanf 
Violon - Solfège — Flûte anglaise

d'après la mèll ioi l e F. Jôde 1M7/1
UA MM I  C<, Uft4 m,T Violoniste (Dip lôme d'Etat)
nenri SV n P I l U If  Rne Wnma Droz 73

Corsets sur mesures
MS. WW ovp0

13, rua Daniel JeanRichard 13312 Téléphone 21.213

Occasions
intéressantes
i Koseugarl ,» C. V.. 1 D. K W.
à vendre Machines en nar!ri i
état de marche. Prii a débatlre ,
éventuellement faci l i té  de paie-
ment, Se hâter. — S'adresser an
hureau de I'I MPABTIAI .. ir'(!6.

Journaux illustrés
ei Ilevues A vendre anrès iec-
' l i re  a 30 cts le kg. 1878*

LIBRAIRIE LUTHY

Hl
60. rue du Parc GO
se recommande pour tput
ce qui concerne aa prolession.

Travail soigné »13ti

Fourneaux portatifs



Va-t-on pour abattre le fascisme, nons fêter â la
guerre ou a fa révolution ?

Le problème tel qu 'il se pose à Qenève

«i ¦

(Suite et fin)

Pour commencer, U y a eu un diff érend italo-
éthiop ien ; p uis H y a eu un d if f é r e n d  italo-bri-
tannktue ; maintenant U n'y a rien d'autre que
l'of f ensive générale contre le f ascisme. Et l'An-
gleterre conduit le bal. Va-t-on la suivre aveu-
glément?

Ne se rendra-t-on pa s  comp te que si la démo-
cratie est menacée, elle ne l'est que dans la me-
sure où elle veut se cramponner à une f orme de
représentation devenue ineff icace depuis que le
problème politiqu e est relégué à Varrière-p lan
p ar  les lancinantes p réoccup ations d'ordre éco-
nomique ? Il ne saurait s'agir, pour nous, qu'on
veuille bien nous en croire, de substituer les dic-
tatures à la démocratie ; il s'agit qu'un p arle-
mentarisme vieilli ne p rétende p as f inir en beau-
té sur les charniers d'une nouvelle guerre ; il
s'agit de f aire p lace à des MOYENS NOU-
VEAUX , — adéquats aux besoins imp érieux de
l'heure présente —, d'EKPRESSION DE LA
DEMOC RATIE.

Que le p arlementarisme britannique, prototyp e
de l'europ éen, ne veuiUe p as disp araître, c'est
son aff aire , ce ne saurait être la nôtre de re-
tourner aux horreurs de la guerre p our  le sau-
ver de la mort ; tout meurt ici bas' af in que la
vie p uisse contimier par  des renouvellements in-
cessants. Le f ascisme régit l'Italie, cela ne nous
regarde p as tant qu'il ne f ait p as de p rop agande
au dehors, et si cette p rop ag ande se f ai t  toute
seule par ce que, de p lus en p lus, le p arlementa-
risme p artout s'enlize dans les sables mouvants
de ses erreurs et de ses f autes, ce n'est p as au
f ascisme dtf il f aut s'en p rendre, mais à une

vieUlerie rageuse qui ne veut p as disp araître,
f aire p lace aux je unes énergies séides cap ables
de donner à la démocratie les impulsions nou-
veUes qui la f eront vivre autrement que d'une
vie végétative et inquiète, — la nôtre à tous.

Nous avons donc à nous demander auj our-
d'hui si les op inions pu bliques se laisseront
abuser p lus longtemps dans le sens de la me-
nace à l'Italie. Nous estimons quant à nous qif il
n'en a pas  p esé de p lus  grande sur la p aix de-
p uis  1914. Et nous ne nous laissons p as aller, en
l'évoquant, à une imagination romanesque ; tt ne
se relève p as d'autre exp lication à la coalition
f ormée sous la conduite de l'Angleterre accu-
mulant les menaces de guerre au moment qu'elle
demande à Genève de sauvegarder la p aix.
Nous sommes en f ace de la volonté de détruire
le f ascisme coûte que coûte. Le dé truire ne nous
est nullement nécessaire ; et « coûte que coûte »
c'est trop cher p our assurer quelques années de
survie au p arlementarisme p olitique.

Et p uis, quelle admirable logique qne celle de
ce p arlementarisme qui, p our p orter un coup
mortel au f ascisme, f ait alliance avec le bolché-
visme, son ami, p eut-être ? Une guerre générale
Pour ça ? Mais tous ces p auvres myop es ne
voient donc p as que c'est la Révolution qui ré-
p ondrait tout de suite à leurs app els de mobili-
sation ? Et n'est-ce p as d'une triste ironie au-
j ourd'hui qu'on ait à se rapp eler que c'est le
chef du gouvernement britannhnie qui. il y a
quelque temps , se laissait aller à dire qtf â
avait l'imp ression de vivre dans un immense
cabanon ?

Tony ROCHE.

Les Organistes protestants
romands à Neuchâtel

Avant-hier, l'Association des Organistes et
Maîtres de chapelle protestants romands avait
son assemblée générale annuelle à Neuchâtel.
Elle fêtait à cette occasion le dizième anniver-
saire de sa fondation.

Des quatre cantons, les participants étaient
venus nombreux, plus nombreux que j amais. Le
fait est que l'ordre du jour revêtait une impor-
tance particulière .

Réunie à la Maison de paroisse de l'Eglise na-
tionale, l'assemblée entendit, outre le rapport
de gestion présenté par le président, M. Char-
les Schneider, une brève audition d'un genre
tout nouveau en l'occurrence : la partie litur-
gique du futur Psautier romand. Cette contri-
bution , due à la collaboration de pasteurs et de
musiciens genevois — elle fut présentée, par
M Henri Gagnebin . Directeur du Conservatoire
— fit une profonde impression sur les auditeurs.

A 16 heures, l'Eglise nationale du chef-lieu
offrait la plus aimable réception aux musiciens
protestants. MM. les pasteurs Brandt et Lequin
surent trouver les paroles les plus cordiales et
les plus compréhensives. Ces dernières, qui mi-
rent en évidence, d'une part le très réj ouissant
progrès hymnologique actuel, d'autre part les
fructueuses relations entre ecclésiastiques et
organistes (ou maîtres de chapelle), furent vi-
vement applaudies.

A 17 heures, les participants se transportaient
au Temple du Bas pour rendre hommage à J-
S. Bach à l'occasion du 250me anniversaire de
sa naissance. Cet hommage de gratitude , ils le
rendirent d'une manière particulièrement heu-
reuse. En effet , MM. Henri Gagnebin, Eric
Schmidt, Charles Faller. François Demierre»
Bernard Reichel et Charles Schneider j ouèrent
quelques-unes des plus grandes oeuvres écrites
par le maître. Audition originale, qui fera date
dans les annales de la Société .

Enfin, le soir à 20 heures, touj ours au Temple
du Bas, le public était invité à un concert gra-
tuit dont le programme était consacré à trois
maîtres de la musique protestante: Bach, Schutz,
Haendel. Secondés par la précieuse collabora-
tion de Mme Madeleine Lequin-Sauvin, can ta-
trice, MM. Quinche, Schmidt, Faller et Schnei-
der rirent entendre une série de pages parmi les
plus géniales de ces maîtres d'un grand passé.
De -son côté, l'auditoire était accouru très nom-
breux : heureux signe de l'intérêt apporté à l'i-
déal et aux différents buts d'une association
dont chacun sent maintenant et l' utilité et les
bienfaits divers.

An cours des débats de l'Association des or-
ganistes protestants romands l'adresse suivante
a été remise au présiden t M. Charles Schneider ,
notre éminent collaborateur :

« A l'occasion du Xme anniversaire de notre
Association et du XXVme de votre activité, nous
vous adressons un hommage de reconnaissance
et d'affection. Vous vous êtes donné avec une foi
inlassable à la cause de la musique et plus spé-
cialement de la musique religieuse de notre pays.
Grâce à votre énergie et à votre persévérance,
notre association s'est affirmée, s'est dévelop-
pée et va terminer le grand oeuvre du nouveau
psautier. Soyez vivement remercié de tout votre
dévouement, de toute la peine prise.

Nous souhaitons que vous restiez de longues
années à la tête de neutre Association, continuant

à travailler avec la même foi à un avenir meil
leur que le présont. »

Suivent de nombreuses signatures.

Sécurité avant tout !
L'idée vous viendrait-elle de comparer entre

eux les chemins de fer et les assurances ? En-
tre eux, il y a tout ce qui sépare ce qui se voit
de ce qui ne se voit pas. D'un côté , nous
voyons des rails, des ponts, des tunnels et des
gares, et les longs trains que tirent de puissan-
tes locomotives ; de l'autre , rien que de modes-
tes plaques d'agences Et pourtant, cette com-
paraison inattendue est tracée de la façon la
plus frappante et la plus juste dans le 47me
rapport du Bureau Fédéral des Assurances, où
notre haute autorité de surveillance constate
qu 'en 1932 les recettes d'exploitation des C. F.
F, se sont élevées à 342 millions de francs , soit
à une somme équivalente aux primes encais-
sées par les sociétés d'assurance. Les sommes
que notre peuple consacre aux assurances prou-
vent donc qu 'il en attend des services aussi
importants que ne lui en procurent nos chemins
de fer modernisés.

Une des choses qu ils offrent tous les deux ,
chemins de fer et assurances, c'est la sécurité.
Sécurité des transports, sécurité des engage-
ments. Aussi, constate ensuite le même rapport ,
les sociétés d'assurances doivent-elles être so-
lidement fondées et marquer la ferme volonté
de tenir leurs engagements. Elles aident à main-
tenir le peu de confiance qui règne encore et,
par ce fait, elles contribuent à atténuer la crise
et à préparer un avenir meilleur. Une preuve de
la confiance qu 'elles inspirent , c'est que , sur les
340 millions de primes payées, 211 concernent
l'assurance sur la vie — qui est un placement,
une capitalisation. Dans toutes ces catégories ,
la police mixte, les rentes viagères , les assu-
rances d'enfants , qui préservent déj à la généra-
tion montante , les assurances de groupes, si ap-
préciées dans le monde de l'industrie et du
commerce, les assurances populaires , don t le
contin gent s'accroît chaque année, l'assuran-
ce sur la vie gagne touj ours davantage la con-
fiance de toutes les classes sociales. Elle la
mérite , tant par la pruden ce de la gestion que
par la surveillance qu 'exerce, sur tous les pla-
cements des sociétés d'assurances , le Bureau
fédéra l des assurances, composé de techniciens
étrangers à la politique.

L'assurance sur la vie. en Suisse, a surmonte
de graves épreuves, telle l'épidémie de grippe
de 1918-19, où moururent tant de j eunes hom-
mes qui n'avaient payé qu 'une prime ou deux,
ou trois. Leurs veuves n'en ont pas moins re-
çu le capital entier de l'assurance. Auj ourd'hui ,
où l'insécurité des placements devient presque
tragique , elle demeure — on a pu le dire —
comme un « rocher de bronze » dans la tour-
mente universelle. Elle répond à ce besoin de
sécurité , à cette recherche d'une organisation
puissante , sûre, méthodi que , qui se font j our
dans tous les milieux de notre société contem-
poraine. Et l'on peut dire , sans crainte d'exagé-
rer , que l'agent d'assurance sur la vie est auj our-
d'hui un véritable «marchand de sécurité».

——«- f̂ î̂-J»—¦—

Journées cantonales neuchâteloises
des sous-officiers

au Locle, les 21 et 22 septembre 1935

Les sous-officiers étaien t accourus en nom-
bre, au Locle, samedi et dimanch e, non seule-
ment pour s'affronter amicalement dans les dif-
férentes épreuves des concours, mais aussi pour
fraterniser et revoir les camarades de service.
On rencontre aussi pas mal d'officiers , lesquels,
en ces j ournées, sont des plus aimables avec
leurs subalternes.

Grâce au beau temps, les concours purent "se
dérouler sans accrocs et la fête eut un plein
succès. Un public sympathique suivit les cour-
ses de patrouilles, les courses d'obstacles , les
lancers de grenades et prit part à la manifesta-
tion du dimanche après-midi.

La j ournée de samedi
Tandis que débutaient les concours de tir

dix patrouilles prenaient le départ du Collège
des Calâmes. II sagissait pour elles de par-
courir une distance de dix kilomètres , passant
par les Varodes, les Guillottes , la Porte des
Chaux, la Soldanelle et retour par le Prévoux.
En cours de route, la patrouille devait décou-
vrir un ennemi — aux Guillotes —. Cette dé-
couverte faite , le chef de patrouill e avait pour
mission de rédiger un rapide rapport avec cro-
quis, rapport à expédier au point de départ par
un courrier Puis la patrouille devait repérer un
point donné sur la carte.

Le j ury n 'appréciait pas seulement le temps
mis à la reconnaissance, mais également la va-
leur des rapports , le temps du courrier (l 'un ne
mit que 13 minutes pour son retour) , la rédac-
tion des rapports et la tenue de la patrouille.

En même temps commençaient , près de la
Molière, les concours de lancers de grenades
et d'obstacles, Les lancers de grenades com-
prenaient trois séries : six j ets de longueur ,
dont deux defeout , deux à genou et deux cou-
ché ; puis six j ets sur cible dont deux debout à
25 mètres, deux à genou à 20 mètres et deux
couché à 15 mètres ; enfin six jets sur but , de-
puis un entonnoir dans un autre entonnoir mar-
qué , distance 15 mètres. La course d'obstacles
avait un parcours de 300 mètres, varié et inté-
ressant : il s'agissait de grimper une partie du
vallon de la Grecque et de redescendre ; en
chemin les hommes rencontraient d'abord une
barrière à escalader , puis au point culminant ,
ils devaient lancer trois grenades ; c'était en-
suite un parcours sous barbelés suivi d'un au-
tre de 15 mètres dans un sape et pour finir
un fossé (saut en longueur) le tout accompagné
d'un ordre verbal donné au départ et à répéter
à l'arrivée.

Les concours terminés, les sous-officiers se
retrouvèrent le soir, à l'Hôtel des Trois Rois,
où un bal militaire mit une j oyeuse animation.

La j ournée de dimanche
Dès 7 heures , les concours reprirent. On as-

sista à de belles performances ; on nota par ex~
emple des lancers des grenades de 38 mètres ;
à la course d'obstacles un concurrent ne mit
pas plus de 2' 10", un record. Par contre, dans
les stands , on se plaignait du vent qui souf-
flait parfois bien assez fort.

A la cantine , c'était une j oyeuse animation
car si l'on se retrouve , n'est-ce pas le verre de
l'amitié qui délie le mieux les langues et évo-
que avec le plus de couleur les « gaîtés de l'es-
cadron » ? Et cela d'autant plus qu 'un orches-
tre agrémenta la fin de la matinée.

Peu après midi, les concours prirent fin et
les sections furent réparties dans divers res-
taurants pour le banquet officiel. A l'hôtel des
Trois Rois, plusieurs discours furent prononcés,
en particulier par MM. J. Pellaton , le Colonel
de Diesbach, J. Humbert. conseiller d'Etat , etc

La manifestation de l'après-midi
A 15 heures, un cortège conduit par la Mu-

sique militaire parcourut diverses rues de la
ville pour se rendre sur la place du 29 Février.
Nous avons remar qué entre autres le Comman-
dant de division de Diesbach , le Colonel Su-
nier , le colonel DuPasquier , M. Humbert , con-
seiller d'Etat , M. le préfet Romang , M. H. Fa-
vre, conseiller communal , les chefs des batail-
lons neuchâtelois.

M. J. Pellaton . président du comité d'organi-
sation , ouvre la cérémonie ; après avoir salué
les invités, il invite l'assemblée à observer une
minute de silence à !a mémoire de ceux qui
sont morts pour la patrie en 1914-18. Duran t cet
impressionnant silence , quatre soldats s'en
vont déposer une couronne au pied du monu-
ment aux soldats morts.

Puis M. le conseiller d Etat Humbert pronon-
ce un vibrant discours : il apporte tout d' abord
le salut du Conseil d'Etat aux sous-officiers et
exprime les sentiments de sympa thie du gou-
vernement à l'égard de la ville du Locle si du-
rement frappée par la crise. M. Humbert ré-
fute ensuite deux arguments des adversaires de
l'armée qui disent que celle-ci sert tin but poli-
tique et n 'est pas démocratique. Le chef du
Département militaire termine en disant que
les temps sont sérieux , mais qu 'il ne faut pas
s'alarmer , mais au contraire garder le calme et
la confiance. Cependant cela ne serait pas suf-
fisant si l'on ne pouvait s'appuyer , après' Dieu ,
sur l'armée. La Musique Militaire termine la
cérémonie par l'Hymne national.

La proc lamation des résultats se fit au Cer-
cle Républicain , après que M. .1. Pellaton ait
prononcé une courte allocution invitant les

..............t......... ........... ..... . -..

sous-officiers à maintenir dans leur section une
belle entente et un désir d'améliorer encore les
résultats acquis.

Vobi ces résultats :
Classement du concours de patrouilles

1. Neuchâtel. Chef : Serg.-maj or Thiébaud.
2. Le Locle. Chef: Cap. Huguenin Ch.
3. Neuchâtel. Chef: Cap. Simon René.
4. Val-de-Ruz. Chef; Serg. Perrinjaquet.
5. Neuchâtel. Chef: Serg. Rochat.
6. Val-de-Travers. Chef : Serg. Jeanrichard.
7. Neuchâtel. Chef: Four. Glauser.
8. Le Locle. Chef: Serg. Moeri J.-L.
9. Chaux-de-Fonds Chef: Cap, Robert.

10. Val-de-Travers. Chef : Cap. Rodriguez Ges.
Classement général des sections

1. La Çhaux-de-Fonds , 10 p. gagne le chai
lenge Voegeli et une couronne laurier.

2. Val-de-Travers , 11 p. gagne définit, le chai
lenge Kramer et pour la deuxième fois challen
ge Bel-Air , une couronne laurier.

3. Neuchâtel , 12 p. couronne laurier.
4. Boudry , 14 p. couronne laurier.
5. Le Locle, 16 p. couronne laurier.
6. Val-de-Ruz, 21 p. couronne.

. Concours de section
A. Fusil. — 1. La Chaux-de-Fonds; 2. Val-de-

Travers; 3. Le Locle; 4. Neuchâtel; 5. Boudry
6. Val-de-Ruz.

B. Pistolet. — 1. Le Locle; 2. Neuchâtel ; 3
Val-de-Travers; 4. La Chaux-de-Fonds; 5. Val
de-Ruz; 6. Boudry.

C. Grenades.— 1. Boudry; 2. Val-de-Travers
3. Neuchâtel ; 4. La Chaux-de-Fonds; 5. Val-de
Ruz ; 6. Le Locle.

D. Obstacles. — 1. La Chaux-de-Fonds ; 2
Bou dry ; 3. Neuchâtel; 4. Val-de-Travers; 5. Val-
de-Ruz; 6. Le Locle.

Concours individuels
A. Fusil

Cible A. S. S. O.
1. Switalski Robert 58 points ; 2. Fivaz Mar-

cel 57; 3. Berger Rodolphe 57; 4. Matthez Alex
57; 5. Morthier Pierre 57; 6. Egli 57; 7. Pella-
ton Jean 57; 8. Guilleret Félix 56; 9. Stauffer
Bernard 56; 10. Krugel René 56

Cible militaire
1. Feutz Hermann 367 points , 2. Luder Mau-

rice 355; 3. Krugel René 347; 4. Calame Jean
347; 5. Etienne Gérald 342; 6. Bron Charles
342; 7. Jaccoud Albert 339; 8. Wattenhofer
Henri 338,8; 10. Sermet Ariste 337.

Cible vitesse
1. Bolle Henri 57 points ; 2. Winkelmann Otto

56; 3. Pey ioluz Charles 55; 4. Stauffer Bernard
54; 5. Simon Justin 54; 6. Calame Jean 54; 7.
Levaillant Julien 53-51: 8. Hadorn Fritz 53;
9. Jaccoud Albert 52-51; 10. Monnier Georges
52-45.

Section: individuel
Pistolet

1. Pellaton Jean 60 points; 2. Bernard Eug.
59; 3. Widmer Paul 57; 4. Otz Hermann 56; 5.
Meyer Robert 56; 6. Vuille Rabert 56; 7. Ga-
bus-Savoye 54; 8. Etienne Gérald 54; 9. Swi-
talski Robert 54; 10. Kohler Aug. 54.

Cible vitesse
1. Burnier Paul 56 points; 2 Monnier Geor-

ges 56; 3. Bernard Eugène 55: 4. Kohler Aug.
54; 5. Barrelet J.-Louis 53-47 ; 6. Campodo-
nico G. 53; 7. Etienne Gérald 52; 8. Baum-
gartner A. 51; 9. Matthey Alex 50; 10 Vuille
Robert 50.

C. Grenades. — 1. Meyer Alfred 48,5; 2.
Christinet William 46.9; 3. Hauser Auguste 45;
4. Hall Maurice 45; 5. Baumgartner A. 44,8; 6.
Jacot Willy 44,3; 7. Grosjean Georges 43.9; 8.
Ramseyer Hermann 43,8; 9. Burgat André 43;
10. Schnetzer Robert 42,5.

D. Obstacles. — 1 Bourquin Robert 62 3-5;
2. Meyer Paul 57 1-5; 3. Burgat André 57; 4.
Flottiron Roger 56 1-5; 5. Rousset Edouard 56;
6. Clerc Charles 54; 7. Berger Rodolphe 54: 8.
Robert Paul 53 2-5: 9. Bonni Louis 51 4-5; 10.
Vuille Maurice 51 3-5.

Un excellent remède de longévité

— Quand j e ne peux pas dormir , j e prends
un verre d'eau de vie, puis un autre, et encore
un troisième.

— .Et si vous ne pouvez tout de même pas
dormir après ces trois verres ?

— Alors, ça m'est égal , que je dorme ou non,
j e suis satisfait .



Mesdames,

Aux Pierrots
B A L A NC E  7

vous offre un superbe lot de dentelles , environ
400 modèles différents à des prix de crise,
fl vous d'en profiter I

Toujours en magasin un grand choix d'ouvra-
ges de dames dans n 'importe quelles dimen-
sions et dessinés sur des toiles de première
qualité.

Une visite s'impose sans obligation d'achat.
Venez vous rendre compte et vous jugerez en-
suite. 18709

UNE NOUVELLE J i -

ERIKA .JK
pour fr. 260.- seulement m ™

modernes: clavier normal à 4 ^^*m_^^rangées de touches, cylindre
de largeur normale, 3 Interlignes, refonr automatique du
ruban , touche de retour , etc. Comme tous les autres modè-
les Erika renommés dans le monde entier , la nouvelle
Erika est une machine de haute qualité. Il n 'y a vrai -
ment aucune machine à écrire possédan t tous les avanta-
ges de cette Erika et coûtan t si peu. Dans votre intérê t
n'achetez pas de machine à écrire avant d'avoir vu et es-
sayé la nouvelle Erika. 8400 SA 2000A

Sur désir paiement par acomptes mensuels.
Veuillez demander le prospectas détaillé et l'adresse de

nos agents à :

W. Hâusler-Zepf, Olten

fê ?ÏS^?:SV'v'-;>S-'lv. ¦lll N ' ltr m
feîf^fe.$ .•/ ¦$;'•' •.'•'¦• ̂ Vv ^^ *¦ ^^ ̂  **

touj ours la bonne qualité
à des prix raisonn ables

Voir noire vitrine spéciale
côté Balance

Soder-von Arx
58. PLACE MEUVE 13848

Le Cœur ie trompe
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1,45 o Dortev
. m

— C'est mon mari, et je le garderai, j e le
défendrai... contre vous.

— Hé mais, j e vous le répète, vous n'avez pas
mis tant d'ardeur à défendre Lorrez, j adis.

— Mais c'est qu 'alors, j eta Jacquine de la por-
te comme un défi , je n'aimais pas !

Et elle s'enfuit comme épouvantée et surpri&e
elle-même de ce qu'elle venait de dire.

Dans l'escalier seulement elle s'arrêta pour
reprendre son souffle , ses deux petites mains
comprimant son coeur.

— Ou'est-ce que j 'ai dit mon Dieu, murmura-
t-elle, qu'est-ce que j'ai dit ?

Une stupeur, une sorte d'épouvante effarée et
délicieuse s'emparait d'elle et bouleversait tout
son être. Qu'avait-elle dit ? Quel secret avait
échappé à la fois à ses lèvres et au mystère de
son coeur ?

— Alors, je n'aimais pas 1
C'était donc qu'elle aimait maintenant ? Qu'el-

le aimait Marc ? Etait-ce possible ? Et com-
ment avant auj ourd'hui , avant cette minute déci-
sive où elle avait vu l'étrangère prête à le lui
arracher, avait-elle pu ignorer ce miracle ?

Elle aimait Marc !
Oui, elle comprenait bien maintenant la sour-

ce de tous ses troubles pendant leurs derniers
j ours de solitude sur le « Carpe Diera », de ses
coquetteries subites, de l'espèce de lutte qu'elle
avait entamée vis-à-vis de l'aventurière dont le

charme l'inquiétait , et de ses colères secrètes
et de ses timidités vis-à-vis de lui, de l'espèce
de réserve toute nouvelle dont il se plaignait,
et qui la faisait délicieusement tremblante et
émue à son approche !

Elle aimait Marc !
Au contact j ournalier de cet espri t charmant

et de ce coeur j eune et sincère, elle avait ap-
pris inconsciemment à aimer vraiment avec tou-
tes les forces vives et tendres de son coeur.

Mais Lorrez alors ?
¦Lorrez ? Pouvait-elle appeler sincèrement de

l'amour , la dévotion ladmirative qui lui avait
fat j adis s'effacer devant son propre bonheur ,
maintenant qu 'elle connaissait la force violente
et égoïste du véritable amour ? Lorrez ? Elle
l'avait bien trop servi pour l'aimer vraiment !

L'amour réel, violent, passionné, d'un coeur
comme le sien ne se sacrifiait pas ! Devant l'at-
taque, il bondissait et il montrait les dents prêt
à défendre son bien avec toutes ses forces gal-
vanisées. Tout à l'heure, comme il avait peu
pesé dans la lutte avec Anita. Lorrez ! Comme
elle s'était peu souciée de sa tranquillité , de son
bonheur , tout entière acharnée à défendre son
ménage !

Et, submergée par une lumière très douce et
apaisante, heureuse malgré toutes ses inquiétu-
des et ses tourments, Jacquine se répétait tou t
bas comme une merveilleuse nouvelle :

— Non, j e ne l'aimais pas, je ne l'aimais pas !
C'est Marc que j 'aime !

XVIII
Elle aimait Marc, mais Marc l'aimait-il ?
Elle ne voulait pas se le demander, toute

éblouie par la délicieuse découverte de son
amour.

Non. elle ne voulait pas en douter une minute.

Elle se rappelait son émoi le soir de leur ma-
riage, certains silences, certaines rudesses mê-
mes qui , par les trop beaux soirs du « Carpe
Diem », trahissaient son trouble !

Elle ne voulait plus penser à Anita, à la cour
qu'il lui avait faite avant leur mariage et qu'il
reprenait audacietisement maintenant, à leur si-
tuation étrange qui peu à peu avait dû déta-
cher le j eune homme, ni j  leurs conventions de
camaraderie pure '.Non, elle ne se souvenait que
de la phrase chaude murmurée le matin à son
oreÛle : « Vous auriez dû me rendre ma fem-
me ! »

Ah ! Pourquoi avait-elle cédé alors au souve-
nir de sa j alousie inconsciente vis-à-vis d'Anita?

Pourquoi avait-elle j eté la petite phrase iro-
nique qui détruisait le charme ?...

— Si j e m'étais retournée simplement, alors,
se répétait-elle désolée, si j 'avais noué mes bras
autour de son cou...

Son coeur défaillant un peu à cette idée,
Mais pourquoi aussi avait-i! si mal interprété
son geste ?

Ah ! Maintenant, comme toute fierté abolie,
toute dignité abandonnée, elle allait le reconqué-
rir , ce cher bonheur méconnu jusqu'ici. Comme
elle allait le prendre et le retenir entre ses
bras tendres et forts qui le défendraient contre
Anita , contre Lorrez, contre tous au monde 1

— Ce soir, oui, ce soir, je lui parlerai, je lui
dirai...

— Ce qu'elle lui dirait f  Elle n'en savait rien
au juste, Jacquine ! Peut-être un très grand
discours, peut-être un simple mot. Peut-être
aussi viendrait-elle simplement se blottir dans
les bras puissants dont elle avait senti un seul
soir, devant Juan, dans la nuit parfumée et com-
plice, la caresse protectrice.

Elle se désola.
— Si j 'avais su alors, si j 'avais su !

Mais elk savait, et elle saurait défendre son
amour.

Elle rentra chez elle un peu grisée par son
espoir, sa volonté de vaincre et l'allégresse de
cet amour tout neuf.

Mais Marc n'était pas là !
XIX

Restée seule, Anita ne réfléchit qu'une minute
au secret ahurissant livré par Jacquine dans
une minute d'imprudence.

Ainsi, cette petite se mettait à aimer s»on ma-
ri maintenant ! Ce mari dont Anita espérait la
détacher si facilement pour le prendre à son
compte ! Voilà qui compliquait singulièrement
les affaires !

Mais, contrairement au tempérament habitue l
de sa race, l'Espagnole avait une présence d'es-
prit et un jugement rapide qui j amais ne per-
dait son sang-froid.

— Il faut agir immédiatement, dit-elle.
Et Jacquine devait être encore dans l'esca-

lier à savourer son bonheur nouveau, qu 'elle dé-
tachait déj à le récepteur de son télép h one. Il
fallait atteindre Marc à tout prix , l'empêcher
d'être là au retour de Jacquine.

— Allô, Marc ? Chez vous ? Parfait alors !
Pouvez-vous disposer de votre après-midi ?
Oui, vous êtes libre ? Ecoutez , nous voudr ions ,
Lorrez et moi , visiter le musée sport if de l'Au-
tomobile-Club. C'est le vernissage auj ourd'hu i.
Puis-j e compter sur vous pour nous piloter et
nous introduire ? Vrai ? Ah ! Que vous êtes
gentil ! Alors, je file tout de suite et j 'avertis
mon mari pour qu 'il s'y rende directement en
sortant de son cours. Dans dix minutes j e vous
retrouve, place Vendôme. C'est entendu.

(A iuivre..

!f™3 Benzine et Pétroles S. A.
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\^ Produits reunis île qualité supérieure
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Nous cherchons pour de suite ou date à convenir ,

r vendeuse de modes
r vendeuse de soieries

Seront prises en considération, seulement les personnes
qualifiées , pouvant justifier activité analogue. — Faire ol-
fres détaillées aux grands magasins de nouveautés « Aux
Armourlns S. A., Neuch&tel. taSW I
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Camionnages - déménagements
PRIX RÉDUITS 13768

l\ m t_.__ -.mm. __M _**%, _ _ > _. mlet S S'adresser au magasinnanisii nucitscnB »oubsi5g TOI. 33.335

Salon pour Dames _ _̂*_m_.
105, rue Numa-Droz 105 wg jn
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Se recommande. \*&l&r13899 M- A. FELLMANN , coiffeuse. sa"̂

Caves à louer
Trois belles grandes caves utilisées par marchand de vins

sont à louer pour le 31 octobre. Dimensions 15,40 x 14,35,
14,38 X 4,60. Voie industrielle , palan électrique.

S'adresser au Secrétariat municipal , St-Imier.
P 6026 J 13703

Administration dQ l lmpaitial X.|VB3?5
. Imprimeiie Couraolsiei n»un " UUM

Jeunes filles
seraient engagées pour petits travaux
dans fabrique de bracelets cuir.

S'adresser entre  14 et 15 II chez

MM. HUGUENIN & FRUH
158. Numa-Droz 158 1 388F

SALLE COMMUNALE
Mercredi 25 septembre à -20 h. 15

CONFERENCE
publqiue et âraiulle

par M . H. DOTTRENS, Diructeur  d'Ecole a Genève
SUJET : rEdU(atj0n( |a Démocratie et la Paix
Invitation cordiale é chacun
13886 Groupe des Socialistes Religieux.

— demi pensionnaire
(fr. 70.— par mois) dana famille de professeur de l'école cantonale
de Coire (Grisons). On ne prend qu 'une fllle bien élevée ayant vrai-
ment de 1 intérêt pour un ménage soigné et aimant assister énergi-
quement la maltresse de maison aux travaux. Leçons al lemandes
particulières. Conversation en bon allemand. Madame est di plômée
pour l'enseignement a l'école supérieure. — S'adresser au Dr. C.
Gttgler-Zeller, Signina , Coire. 13836

TRAMWAY DE LA CHAUX DE FONDS

Baisse des nrix
Tandis que certaines denrées subissent actuellement des majora-

lions de prix , le Tramway, lui, abaisse sensiblement le prix de
ses abonnements personnels.

Ainsi le prix des abonnements de:
1 mois, coût actuel , fr. 9.50 abaissé à fr. 8.— (réd. 15,7%)
3 » » » » 27.— » » » 22.BO ( » 16.6%)
6 » » » » 51.- » » » 42 ( » 17.6 %)12 » » » » 96.— » » » 78.— ( » 18,7 %|
La Compagnie émettra également un nouveau type d'abonnement

destiné aux personnes qui n'auraient pas , faute de travail régulier,
l'occasion d'utiliser Je tramway durant un mois entier. Cet abonne-
ment , util isable les lours ouvrables seulement , donnera droit à 22
courses par semaine, soit quatre courses par jour  du I u t i n i
au vendredi et deux le samedi. Son prix est de fr. 2.— par se-
maine, ce qui représente un rabais de oi '/j '/o sur le larif ordi-
naire.

Avec cet abonnement, la première course du matin doit se faire
avant 8 heures, la deuxième entre 11 heures et 13 beures , la troi-
sième entre 12 h. 30 et 14 h. Ï0 et la quatrième entre 17 b. et 19 h. 30.
du lundi au vendredi. Le samedi , la première course avant 8 heures
la deuxième eolt entre lt h. et 13 h., soit entre 17 h. et 19 h. 30.

La Compagnie ose espérer que le public appréciera les conces-
sions qui lui sont ainsi faites en utilisant le tramway plus qu 'il ne
le fait aujourd'hui. Ce faisant , il assurera l'existence présentement
bien menacée, et cependant bien nécessaire du tramway.

Ces nouvelles taxes entreront en vigueur le ler octobre 1935.
13S82 LA DIRECTION DU TRAMWAY.

UNE
seule marque suisse
exis te pour les
plumes d' ac ie r ,

la voici :

!__,___ ^̂  «"¦ces

La connaissez-vous?
L'employez-vous 1
(15 genres;

Fabricant : LE SUCCES
Succès 6-7, La Ghaui-de-Fonda

Demandex-les dans chaque li-
brairie ou épicerie. 18896

DBar'S*5ta^S ' ''̂

Des Calés qui profitent
même au p ortemonnaie

Toujours frais , ayant de

la force, riche en arôme,

Il en faut Uès peu pour

faire un bon café.

Et vous avez un 
bon

dans chaque paquet.

10 o/o de ristourne. 8572

U t̂fQi. "J_̂ _i2-*

Hl
à vendre une belle cham-
bre à coucher en noyer
ronce avec grande armoi-
re 3 portes, 2 lils jumeau x
1 jolie coiffeuse , 2 labiés
de nuit, slyle moderne , â
peine utilisée, à prix très
avantageux, ainsi que

1 superbe buffet de ser
vice très modern e, bas
180 cm. large, avec porte
milieu cintrée et i belle
vilrine-argenlière.

S'adresser 87, rue de
la Serre, deuxième étage
à droite. 13722

Baux m loyer. Imp . Courvoisier



L'actualité suisse
L'aide fédérale au canton d* Neuchâtel

Berne veut nous imposer des
impôts nouveaux

Il paraît que nous n'en payons pas assez!..

BERNE, 24. — La Chambre discute l'aide de
la Confédération au canton de Neuchâtel et à
la Banque cantonale neuchâteloise. MM. Staeh-
li, Berne, paysan, et Troillet , Valais, catholique,
rapportent au nom de la commission des fi-
nances. Il s'agit d'une somme de 45 millions,
dont 24 pour le canton. Celui-ci présente la si-
tuation financière la plus défavorable. Le can-
ton a fait de grands efforts pour assainir sa si-
tuation financière, mais les pouvoirs responsa-
bles n'ont pas fait tout leur possible dans la
compression des dépenses.

Les sacrifices consentis par la population
sont insuffisants. La dette était de 46 millions
à la fin 1931. Elle est actuellement de 60 mil-
lions.

Le Conseil d'Etat affirme que le marasme
des affaires ne lui permet pas de rétablir très
rapidement la situation. Dans le domaine des
recettes nouvelles, il ne voit que l'Impôt sur le
chiffre d'affaires.

Des chiffres et des précisions
BERNE, 24. — A La Chaux-de-Fonds, la

dette est de 300 f rancs p ar habitant. Au Locle,
la dette p ar habitant est de 6 à 700 f rancs. Il
est imp ossible à ces communes de contracter de
nouveaux emprunts et elles ne p euvent payer
leur dette f lottante à la Banque cantonale. La
charge f iscale cantonale est inf érieure à la
moyenne des chef s-lieux des cantons. Il y a
donc encore certaines p ossibilités d'ordre f is-
cal.

En 1932 déjà, le Conseil f édérai a accordé un
p rêt de 8 millions au canton. Puis de nouvelles
avances s'élevant à 20 millions. Le cap ital de
dotation de la Banque cantonale f ut trop vaste
dès le début. La Banque a été très f ortement
mise à contribution. En 1920 survint la débâcle
de la Caisse d'ép argne. En 1930 il y eut une nou-
velle p erte de 17 millions. De 1930 à 1931 p lus
de 30 millions f urent retirés et ne revinrent
p lus. Une p artie de la p op ulation p rivée de gain
retira ses dép ôts d'ép argne. En sep tembre 1934
se produisit une crise de conf iance. En j uin de
cette année, les guichets ne p urent rester ou-
verts que grâce à l'intervention de la Banque
nationale.

Le plan de réorganisation
Le p lan de réorganisation comp orte une som-

me de 15 millions. Comme pa rticip ation de la
Conf édération au f o n d s  de dotation, le p rêt de
la Conf édération s'élève à 5 millions, celui de
l'Union des banques cantonales à 5 millions et
celui des comp agnies d'assurance à 5 millions.
Le canton reçoit en outre un p rêt de 24 millions
à 2 %. L'action de secours est de longue durée.
La commission s'est abstenue de f aire des con-
ditions p olitiques au p eup le  neuchâtelois. ce qui
aurait p orté atteinte à l'autonomie cantonale.
Les causes de ce déséquilibre f inancier pr ovien-
nent de la surindustrialisation du canton, ce qui
est d'ailleurs aussi le cas de la Suisse. Une p ar-
tie des p ertes proviennent de l'étranger. On a
trop attendu p our assainir la situation. Ceci doit
être une leçon p our l'avenir. L'arrêté tend au
rétablissement de la conf iance.

Quelques critiques
M. Nicole, Genève (socialiste), votera l'ar-

rêté, mais constate que vis-à-vis de Genève,
la procédure a été différente. Il estime que
la responsabilité des bourgeois dans le désé-
quilibre des finances genevoises est très lour-
de. Le Conseil fédéral a accordé à Neuchâtel
et à Genève un traitement différent. On a ac-
cordé des avances à Neuchâtel et on les a re-
fusées à Genève sous prétexte qu 'il ne fallait
pas créer un précédent. L'autorité fédérale doit
traiter les cantons sur le même pied.

M. Maeder, St-Gall (catholique), se deman-
de si en fait d'intervention financière la Con-
fédération ne dépasse pas les limites. Il y a
certes à faire des critiques à la gestion fi-
nancière de Neuchâtel , mais ces critiques ne
doivent pas nous empêcher d'agir. Les experts
financiers ont reconnu l'impossiMUté pour le
canton de Neuchâtel de rétabliwles finances
par ses propres moyens. La Confédération ne
pouvait prendre la responsabilité d'une catas-
trophe. Elle n'accorde aucune aide à fonds per-
dus, à l'exception de la réduction sur les inté-
rêts du prêt de 24 millions au canton. Le cré-
dit de 15 millions à la Banque cantonale pré-
sente exactement les pertes qui dépassent le
capital de dotation de 40 millions.

En terminant , l'orateur exprime sa confian-
ce dans la volonté et l'énergie que mettra le
peuple neuchâtelois à rétablir ses finances.

L'arrêté est voté
On passe aux articles. L'aide comporte :
1. Un prêt à 2 % de 24 millions de francs des-

tiné au remboursement d'avances à court ter-
me, faites par la Confédération.

2. L'ouverture d'un crédit de 15 millions pour
avances à la Banque cantonale pour la couver-
ture de ses pertes.

3. Un prêt de 6 millions destiné à procurer à
la Banque cantonale un nouveau capital de do-
tation.

Les parts du canton aux recettes fédérales
garantissent ces prestations.

L'arrêté est voté dans le texte de la com-
mission à une maj orité évidente.

Un chasseur se blesse mortellement
dans le canton du Tessin

BELLINZONE, 24. — Dimanche soir, à Ca-
denazzo, un chasseur, Ernesto Boiano, âge de
63 ans, était assis dans un restaurant quand
un coup partit de son fusil. Le chasseur, atteint
à la tête, fut immédiatement transporté à l'hô-
pital où il est décédé lundi matin.

Inauguration des collections
df Angola

Nous avons parlé hier de la belle manifesta-:
tion d'amitié suisso-portugaise qui s'est dérou-
lée samedi en notre ville à l'occasion de l'inau-
guration des collections d'Angola rapportées
par M. le Dr Monard. Qu'il nous soit permis
de revenir sur cette cérémonie pour mentionner
le discours très remarqué de M. Camille Brandt,
conseiller communal :

M. Camille Brandt, au nom du Conseil com-
munal , après avoir souhaité la bienvenue aux
invités, s'est exprimé comme suit :

Notre cité, qui vit habituellement un peu à
l'écart dans sa haute vallée, un peu en marge
des grands courants intellectuels et des ma-
nifestations artistiques et scientifiques de gran-
de envergure , est particulièrement sensible à
l'honneur très grand que vous lui faites au-
j ourd'hui. Messieurs les invités, et elle vous en
remercie.

Une autre tâche m'incombe, dont j e m'acquit-
te aussi avec non moins de plaisir. Pour une
fois que l'occasion est offerte à l'autorité com-
munale d'exprimer publiquement et officielle-
ment à l'un de ses administrés sa gratitude , je
ne voulais pas manquer de le faire.

Nous pratiquons , ici, une démocratie utilitai-
re et parfois , un peu rude. Nos relations avec
les habitants de la cité consistent à leur en-
voyer bien plus des avis de défense, des borde-
reaux à payer, que des compliments et des
fleurs. Pour quelques minutes, je voudrais sor-
tir de ce rôle ingrat et dire à M. le Dr Mo-
nard , notre concitoyen aussi éminent que mo-
deste, combien nous sommes fiers pour lui et
avec lui de l'honneur insigne dont il est l'ob-
j et auj ourd'hui et qui rej aillit par là même
sur toute la cité.

Vous êtes, Messieurs nos invités, les hôtes
d'une ville éprouvée par la crise économique
comme nulle autre en Suisse et comme bien peu
le sont dans l'Europe entière. Dépendant ex-
clusivement d'une magnifique industrie d'ex-
portation , notre région s'anémie, s'appauvrit
progressivement. Nous avons même dû, en fa-
ce de la misère grandissante, faire appel à la
solidarité confédérale et celle-ci vient de se
manifester d'une façon remarquable . Que les
autorités en soient remerciées !

Mais malgré l'adversité, notre ville saisit tou-
tes les occasions de manifester sa vitalité dans
tous les domaines, sa volonté de lutter contre
les coups du sort.

En 1935, après six ans de crise, La Chaux-
de-Fonds apporte encore le tribut de son at-
tachement aux arts et aux sciences. Demain
se terminera l'exposition de notre illustre com-
patriote Léopold Robert, mort il y a cent ans.
Cette exposition a été, en même temps qu'un
grand succès, un hommage éclatant rendu par
sa ville natale à ce grand peintre de l'époque
romantique.

' Et auj ourd'hui , en inaugurant les nouvelles
collections d'Angola, c'est à un homme de
science vivant et bien vivant, nous en sommes
heureux , que nous apportons notre hommage.

Monsieur le Dr Monard, vos travaux remar-
quables , dont le fruit constitue pour nos ha-
bitants un patrimoine collectif extrêmement
précieux, font honneur à La Chaux-de-Fonds
tout entière et vous avez bien mérité de la
cité.

Je veux voir dans les deux actes que j e
viens d'évoquer , hommage à Léopold Robert,
hommage au Dr Monard , le symbole de la foi
en l'avenir qui anime encore les Chaux-de-
Fonniers de 1935. Une cité, un peuple, qui sa-
vent encore , après des années d'épreuves et de
souffrances , apporter aux choses de l'esprit le
culte qui leur est dû , montrent qu 'ils sont loin
d'être moribonds. Ils sauront , dans les autres
domaines aussi , faire preuve de la même vo-
lonté tenace et inébranlable , pou r retrouver
leur prospérité d'antan et reconquérir leur pla-
ce au soleil.

C'est dans ces sentiments. Mesdames et Mes-
sieurs, que j 'apporte ici le salut et l'expression
de reconnaissance des autorités de La Chaux-
de-Fonds à tous ceux qui lui témoignent tant
d' intérêt et d'attachement.

Dans nos sociétés.
Deux fois déjà, le public de La Chaux-de-

Fonds, lors de la Braderie annuelle , a pu re-
marquer le char de la Cobac. Cette société a
conquis droit de cité chez nous. Jeudi soir, en
eiffet, la section de La Chaux-de-Fonds a célé-
bré en une assemblée général e son deuxième
anniversaire à la salle du premier étage de
l'Hôtel de Paris. L'assemblée était présidée

par le président de la section locale, M. E.
Scheurer. M. le directeur Dr Stutz , de Bâle, a
fait un magistral exposé de la situation écono-
mique de notre pays.

SPORTS

Athlétisme. — La j ourn^ée des j eunes
Le championnat d'athlétisme inter-scolaire dit

Journée des jeunes, organisé par la S. E. P.
Olympic au Stade communal le 28 septembre à
13 h. 30 comprend le programme suivant :

1. Le Championnat est ouvert à tous les j eu-
nes gens ainsi qu'aux élèves des Ecoles et des
Technicum ie la Chaux-de-Fonds et du Locle
âgés de 14 à 20 ans.

2. Se disputeront: des championnats multi-
ples et un championnat des 1000 m.

3. Trois catégories sont prévues :
Catégorie I. 14 à 16 ans. — Course 80 m. sauf

longueur , boulet 3 kgs.
Catégorie II. 16 à 18 ans. — Course 100 m.

saut hauteur, boulet 5 kgs.
Catégorie III 18 à 20 ans. — Course 300 m.

saut hauteur, boulet 5 kgs.
4. Le championnat des 1000 m. est réservé

aux participants de la cat. II et III. .
5. Le concours est fixé au samedi 28 septem-

bre avec renvoi évent. au 12 octobre et débu-
tera à 13 h. 30 précises au Stade communal.

6. Le Stade de l'Olympic est à la disposition
de chacun, tous les j ours pour l'entraînement.

7. Tous les participants recevront un diplô-
me.

8. Les inscriptions seront , reçues dans les ma-
gasins suivants: M. Henri Chopard , Balance 5;
Coco-Sports, Daniel-Jean-Richard 25. Elles doi-
vent parvenir ju squ'au 25 septembre, dernier dé-
lai.

Cyclisme. — Le circuit du Patinage
Voici les résultats du Circuit du Patinage que

le V.-C. Excelsior a fait disputé dimanche, soit
20 tours, représentant 36 km, qui sont :

1. Guenin Georges, 1 h. 06, 5, 55 pts ; 2. Du-
bler Roger, 30 pts ; 3. Augsburger Lucien, 28
pts ; 4. Zurbuchen André, 27 pts ; 5. Freiburg-
haus Adolf , 10 pts ; 6. Juvet André , 10 pts ; 7.
Maeder André , 5 pts ; 8. Hess Albert ; 9. Hefti
Albert ; 10. Gobât Marc ; 11. Mathez Georges ;
12. Robert Paul ; 13. Lengacher Henri ; 14. Ja-
cot Tell ; 15. Degen Philippe ; 16. Gerber Char-
les ; 17. Boillod Ali ; 18. Reuille Marcel ; 19.
Vuille Georges ; 20. Guenin Raymond ; 21. Hess
Serge : 22. Mauron Albert ; 23. Hess Charles.

Tennis — Avant Allemagne-Suisse
Lundi est partie pour Saarbriiek l'équipe

suisse qui va disputer , à son grand voisin du
Nord , le troisième match inter-nations de ten-
nis. Battus à Francfort en 1925 et encore à Lu-
cerne en 1927, les Suisses ont-ils des chances
cette année ? Pas beaucoup ! L'équipe alleman-
de, avec son chef de file, le prestigieux von
Kramm classé deuxième j oueur du monde, est
puissante et a accompli, cette année, de multi-
ples prouesses.

Mardi nos j oueurs s'entraîneron t sur les su-
perbes courts de Saarbriiek, mercredi et j eudi
se j oueront les cinq parties de simple et les
trois parties de double.

On ignore encore dans quel ordre j oueront
nos nationaux, en simple, très certainement
Fischer. Maneff. Ellmer , Steiner et Eric Bille-
ter. En double probablement Fischer-Steiner,
Aeschlimann-Maneff et Billeter-DuPasquier.

Jamais encore la Suisse n'a possédé une si
belle équipe, des espoirs sont permis, non en
une victoire totale mais en de j olies performan-
ces.

Remarquons avec plaisir la présence de deux
j oueurs neuchâtelois dans l'équipe helvète. Eric
Billeter et DuPasquier.

Les Suisses sont partis plein d'ent rain et dans
d'excellentes conditions physiques . PeKa.

Grandes fournées de
propagande

Gymnastique et athlétisme

Nous devons encore ajo uter les renseigne-
ments suivants concernant les j ournées de pro-
pagande en faveur de la gymnastique et de
l'athlétisme qui se dérouleront les 28 et 29 sep-
tembre.

En plus des manifestations déj à annoncées, la
commission technique a prévu :

Une course de 3000 mètres qui aura lieu di-
manche matin au Stade communal. Elle est ou-
verte à tous les coureurs de la région âgés de
plus de seize ans. — La course estafettes
de dimanche matin est ouverte» à toutes
les sociétés sportives de la région. Les équipes
seront composées de douze coureurs qui de-
vront parcourir au total une distance de 1500
mètres. Le départ s'effectuera depuis ('«Impar-
tial» .

Les finales des concours se disputeront di-
manche après-midi au Parc des Sports. Il y au-
ra en outre un tournoi de lutte auquel une dou-
zaios de gymnastes réputés prendront part.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pu de notre rédaction, ella

n'engage paa le j ournal.)

Mercredis du Conservatoire.
La causerie de M. Charles Schneider, orga-

niste, sur les Suites françaises et les Suites an-
glaises de J.-S. Bach, annoncée pour le mer-
credi 25 septembre, est renvoyée au mercredi
2 octobre à 20 h. 30.
La Paix !

Avec quelle joie, avec quel soulagement cha-
cun saluerait le moyen de l'installer définitive-
ment dans le monde... Existe-t-il ce moyen ?
C'est ce que l'éminent conférencier qu'est M.
Dottrens étudiera mercredi 25 crt., au cours de
la conférence qu 'il veut bien nous donner sur
ce suj et : « L'Education, la Démocratie et la
Paix ». M. Dottrens, directeur d'école à Genève,
est particulièrement documenté sur ces ques-
tions d'éducation , ayant eu le privilège d'étu-
dier en Allemagne et à Vienne les procédés pé-
dagogiques modernes; étant professeur à l'Ins-
titut Rousseau à Genève dont il fut président
du comité directeur pendant de nombreuses an-
nées. ¦)

Ceux qui l'ont entendu à Vaumarcus l'an
dernier savent avec quelle compétence M. Dot-
trens présente son suj et , comment il sait aban-
donner les chemins battus de la tradition tout
en conservant ce que cette dernière peut avoir
de bon.

Entendre cette conférence, c'est une aubaine
à ne pas manquen, tous les auditeurs en sorti-
ront enrichis. C'est donc mercredi 25 septem-
bre à 20 h. 15, Salle 'communale; chacun est
très cordialement invité.
Tramway.

A partir du ler octobre, la Compagnie abais-
se sensiblement le prix des abonnements per-
sonnels à validi té " temporaire (de 15 à 18 %).
Elle émet en outre un nouvel abonnement don-
nant droit à 22 courses par semaine, pour le
prix de fr. 2.
Cultes du jeudi. ',

Désireuses de répondre aux besoins religieux:
de toute la population, les Eglises nationale et
indépendante ont décidé d'instituer cet automne
des cultes du soir. Ces cultes auront lieu tous
les j eudis à 20 % heures, en octobre au Tem-
ple indépendant , en novembre au Grand Temple.
Ils seront présidés par les pasteurs des deux
paroisses et les suj ets qui y seront traités tou-
cheront aux questions qui préoccupent sans
cesse le coeur humain. Des programmes détail-
les seront distribués dans tous les ménages.

Nous sommes persuadés que ces cultes con-
naîtront chez nous le même succès qu'à Genè-
ve et à Lausanne où ils existent depuis quelques
années déjà. Ils viendont aussi au devant des
désirs de ceux qui, empêchés d'assister régu-
lièrement au culte du dimanche, éprouvent le
besoin de se recueillir au cours de la semaine.
Dès maintenant donc, réservez vos jeudis d'oc-
tobre et de novembre et venez en foule aux
cultes du soir !

RADIO-PROGRAMME
Mardi 24 septembre

Radio Suisse romande: 12,30 Dernières nouvelles.
12,40 Disques. 16.30 Emission commune. 16,30 Récital
de chant. 17,00 Concert. 18,00 Impressions de la Cô-
te-d'Azur 1935. 18.20 Disques. 18,35 Que sera la pro-
chaine Quinzaine genevoise ? 18,55 Sonate pour vio-
lon. 19,10 Causerie scientifique. 19,40 Radio-chroni-
que. 19,59 Prév. met. 20,00 Présentation d'une oeu-
vre de musique contemporaine. 20,15 Le monde an-
glo-saxon. 20,35 Récital de chant. 21.00 Cabaret*es
Sourires. 21,20 Dernières nouvelles. 22,10 Les Tra-
vaux de la S. d. N.

Télédiff usion: 14,00 Lyon-la-Doua: Disques. 14,30
Paris-Colonial : Concert. 16.00 Francfort: Concert

Radio Suisse alémanique: 12,00 Concert. 12,40 Sui-
te du concert. 16,00 Concert. 16,30 Emission commu-
ne. 18,00 Disques. 19,05 Accordéons. 19,50 Concert.
22,00 Concert.

Emissions intéressantes à r étranger : Poste Pari-
sien 20,30; Concert. Paris PTT. : 20.30 Concert Juan-
les-Pins 21,00: Concert. Hambourg 21,00: Concert
Francfort 24,00: Concert

Bulletin de bourse
du mardi 24 septembre 1935

Banque fédérale S. A. 140 d. ; Crédit Suisse
350 ; S. B. S. 292 ; U. B. S. 173 ; Leu et Co
140 d. ; Banque Commerciale de Bâle 33 d. ;
Electrobank 380 ; Motor-Colombus 138 ; Alu-
minium 1575 ; Bally 875 d. ; Brown Boveri 62 ;
Lonza 67 ; Nestlé 829; Indelec 272 ; Schappe de
Bâle 338 ; Chimique de Bâle 4350 ; Chimique
Sandoz 6040 ; Triques ord. 323 ; Italo-Argen-
tina 109; Hispano A-C 870; Dito D. 169 ; Dito
E. 169; Conti Lino 84; Forshaga 65 d; S.
K. F. 154 ; Am. Européan Sée. ord. 21 ; Sépa-
rator 53 ; Saeg A. 21 d. ; Royal Dutch 390 ;
Baltimore et Ohio 49 V* ; Italo-Suisse priv. 68 ;
Oblig. 31/2% C F. F. (A-K) 84,55 %.

Bulletin communiqué â titre d'indication nar
la Banque Fédérale S. A.
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SODER-VON ARX
PLACE NEUVE 2 LA CHAUX-DE-FONDS

SALON
A vendre beau salon composé de 6 fau

teuils, une table et un canapé, le tout pour
Fr. 280. - . Meubles en parfait état. Belle
occasion. — S'adresser au bureau de l'IMPAR-
TIAL. 13801

Mercredis du Conservatoire
La causerie de M. Charles Schneider, organiste sur

les suites françaises et les suites anglaises de J.S.Bach
p 33oo c fixée au 25 septembre 1935 \m
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Office communal
d'assurance - chômage

Rue du Marché 18

Contrôle des carnets. — L'Office rappelle aux assurés
de la Caisse cantonale que tous les carnets doivent être présentés
pour le contrôle de l'Administration cantonale avant la fln du
mois de septembre.

Contributions patronales. — L'Office rappelle à MM .
les employeurs que la contribution patronale au Fonds cantonal
d'assurance-cliômage doit être payée pour le deuxième terme à fin
septembre 1035. Tous les paiements non faits à cette date seronl
encaissés par remboursement postal aux (rais des retardataires ou
remis sans aulre avis a l'Office des noursuiles 13778

Aux entrepreneurs
Sable et gravier pour béton et goudronnage fr. 8.- le mètre
cube, rendu Iranco domicile, rayon de la ville.
Même adresse

Transports par camion renversiDIc
5 tonnes » lr. 1.— de l'heure

S'adresser à la Goncasseuse BRECHBUHLER, rue Frilz
Courvoisier 58. Téléphone 23 623. 13853

VENTE D lflflEUSLE
 ̂

à Saini-l*I«i*iin
Première enchère

Le mercredi 9 octobre 1935 , dés 15 h, au café-res-
taurant Marr i , à Saint-Martin, il sera procédé , sur la réqui-
sition du réancier hypolhécaire en 1" rang, a la vente par voie d en-
chères publiques de l'immeuble ci-dessous désigné , appartenant rt
Luca Solca , entrepreneur , à Saint-Martin , savoir :

CADASTKE DE CHÉZARD-SAINT-MARTIN
Art. 2352, pl. fo. 9, Nos 22. 23. 24, 25. 26. 51. 52. A Saint-Martin ,

et pl. fo. 16, No. 1, Aux Chintre s, bâtiments , places, verger, champ
de 5720 m2.

Les bâtiments compris sur cet article sont à l'usage de logement
et rural et de 2 remises. Ils sont assurés contre l'incendie pour fr.
30.900.— plus supplément de 30 •/., fr. 2500.— plus supplément de
30 % et fr. 1300.—

Estimation cadastrale fr. 30.105.—.
Evaluation officielle fr. 28.000.— .
Pour les servitudes grevant le dit immeuble ou constituées à son

profil , ainsi que pour la désignation plus complète (limites , etc.),
on s'en réfère au registre foncier, dont un extrait est déposé à l'of-
fice.

Les conditions de vente et l'éiat des charges seront déposés â l'of-
fice pendant dix jours â compter du 14me jour avant la date de la
venle. ,•

dernier , le 6 septembre 1935.
OFFICE DES POURSUITES DU VAL-DE-RUZ :

13039 Le Préuosé : Et. Millier.

Etude de Ne Simon Brailler, notaire, Moutier

VENTE DE DEUX
DROGUERIES
avec maison d'habitation et dépendances

On offre à vendre , de gré à gré, les deux drogueries
de feu Pierre Bauler, situées à Reconvilier et Mal-
leray, comprenant une maison d'habitation (3 logements)
avec SJS dépendances , les installations , l'agencement, le mo-
bilier et loutes les marchandises.

Occasion réelle, conditions favorables.
Pour visiter, s'adresser à la Droguerie BAULE R, à Recon-

vilier. Téléphone 92.171.
Pour traiter, s'adresser à l'Etude de Me Simon Brahier, no-

taire, à Moutier. Téléphone 94.092.
P 20847 H 13666 Par commission, Dr. Brahier.

Domaines et forêts
sont à vendre à de bonnes conditions. Les ama-
teurs recevront offres détaillées en s'annonçant sous
chiffre E. P. 13519, au bureau de l'Impartial. 13519

Vente «Immeuble
aux Hauts-Geneveys

Seconde enchère
Aucune offre n 'ayant  eié fui te a la première séance d'enchères

du Jeudi 8 Août  1635, l ' immeuble dont la dési gnation suit, apparte-
nant à Paul SCHENK , mécanicien , ci-devant aux Hauts-Geneveys,
actuellement domicilié à Genève, et dont la réalisation est requise
par la créancière hypolhécaire en premier rang , sera réexnosé en
venle . nar voie d'enchères punhques . le Lundi 30 Septembre
1935, dès 15 heures , au Collège des Hauts-Geneveys,
salle communale , premier èiat » «. savoir.

Cadastre des Hauts-Geneveys
Article 659. p lan lolio 1. N « » 4 i , 49. 45, aux Hauts- Geneveys'

bàliment , jardin , place de 470 m8.
Le bâtiment compris dans cet article est a l'usage d'atelier dé

mécani que. Il est assuré conlre l'incendie, suivant police No 148,
pour fr. 10.000.— . Est imation cadastrale du dit article tr. 8 0U0 -.
Evaluation oflicielle lr. 8.000 — .

Accessoires immobiliers
Sont en outre  compris dans la vente , a t i t re  d'accessoires immo-

biliers , un lot de machines ei outillages divers , servant a l'exploi-
tation d' un atelier de mécanique , selon liste détaillée, dé posée à
l'Office.

Evaluation officielle des accessoires lr. 12,000 — .
Pour les servitudes grevant cet immeuble  ou constituées a son

profit» ainsi que pour la désignalion plus comp lète (limites , subdi-
visions, ete l on s'en réfère au registre foncier , dont un extrait  esi
déposé à l'Office.

Les conditions de vente et l'état des charges seront déposées à
l'Office pendant 10 jours a compter du 14"' jour avant la date de la
vente.

La vente sera définitive et l'adjudication prononcée en faveur
du pins offrant et dernier enchérisseur.

CERNIER . le 31 Août 1935.
OFFICE DES POURSUITES DU VAL-DE-RUZ :

P-8489-N 12805 Le Préposé, Et. MULLER.

Commis
Demoiselle , connaissant la dac-

tylographie et au courant des tra-
vaux de bureau , est demandée
nour entrée immé dia i r '  ou n con-
venir. — Ecrire à case postale
10377, avec indicaiion des pré-
tentions et cop ies de certificats.

13879

Epicerie-
Primeurs

â remettre a Lausauue, sur
bon passage, cause rie santé. Re-
prise 5000 fr., marchandise com-
prise. - Ecrire sous chiffre A. B.
13859. au bureau de I 'IMPAH -
TIAL . Agence s'abstenir . 13859

A LOVER
pour 1.- -il Octoore. neau logement
de 3 piéces , chauflage cenlral , w.»
c. intérieurs , rez-de-chaussée, rue
Numa Droz 39. S'adr. Boulange-
rie rue Numa-Droz 112. 13887

Suis acheteur

PIANO usagé
(prix maximun 15u fr ). Re-
vendeur s'abstenir. — Une
carte à Case postale
'i9616, Neuchâtel. suffit .

P-3190-N 13908

1 CûÂnSUen,*.* 1
I coûte aujourd 'hui chez nous une chambre

à coucher moderne et de bonne qualité ?

I CHAMBRE A COUCHER N9 23 I
I en bois garanti contreplaqué , teinle noyer ou chêne

9 Composition < F > :  I armoire à deux portes, I coilïeuse-com-
H mode moderne avec glace et verre , 1 bois de lit à ï places ¦¦ 90C

140 cm., 1 table de nuit dessus verre, ¦¦¦ «*O0»"
: Composition «G » : comme ci-dessus, mais avec 2 bois de lit

| j umeaux et 2 tables de nuit , Fr. 445.—
| Composition «F» mais avec armoire à 3 corps Fr. 440.—
j Composition «G» » » » 3 » Fr. 525.—

I CHAMBRE A COUCHER N9 34 I
en bois garanti contreplaqué , tous coins arrondis , teinte mm . A L*\K
noyer, composition « F » , armoire à 2 portes ¦ ¦ ¦ 4&dBia

! Composition « G» Fr. 505.—
I Composition a F », avec armoire à 3 corps Fr. 475.—

Composition « G» , » » 3 » Fr. 545. —
; Les chambres Nos. 23 et 34 se livrent 10°/ 0 moins cher

H dans une exécution plus ordinaire.

1 CHAMBRE A COUCHER N9 45 1
entièrement en bois dur, tous coins arrondis , mattiné -¦ C/3 Enoyer , composition « F », armoire à 3 corps ¦¦¦ O^TOB"

H Composition « G », » 3 » Fr. 615.—

i CHAMBRE A COUCHER N9 56 1
'':¦] tout bois dur , bouleau et hêtre , mattiné noyer, composi- _ «ACtion « F », armoire à 3 corps rTm OZ5aa

! Composition «G », armoire à 3 corps Fr. 715.—

H CHAMBRE A COUCHER N9 67
en bouleau mattiné couleur noyer , tous coins lortement ar-
rondis , socle et pieds façonnés , composition « F » , armoire — fiOAH à 3 corps ¦ !*¦ OZ"¦"
Composition « G » , armoire à 3 corps Fr. 690.—

i CHAMBRE A COUCHER N9 78
en occoumé et bouleau poli noyer , tous coins loi tement ar-
rondis , pieds et socle laçonnés , composition e F » , armoire *m ^m  _m

I à 3 corps rr» 04D."
I Composition « G », armoire à 3 corps Fr. 730.—

i CHAMBRE A COUCHER N9 89
t tout en bois dur , travail très soigné, coins fortement arron-

dis, pieds et socle façonnés , armoire 3 corps, porte du mi- p_ AQftlieu cintrée, composition «F» ¦ ¦ ¦ OSf U«"
i Composition « G » Fr. 780.—

I CHAMBRE A COUCHER N9100
en genre noyer ronce ou en bouleau soigneusement poli , » •*_*___ *_
tous coins arrondis , grande armoire à 3 corps, comp. « F » rTm 7v0ia
Composition « G »  Fr. 850.—»

I CHAMBRE A COUCHER N9 111
en beau noyer flammé poli , coins arrondis , grande armoire _ t% _g %3 -corps et installation intérieure complète , composition «F» Fl*» 350."
Composition « G »  Fr. 945.—
Tous nos meubles sont garantis sur facture. Les prix ci-des-
sus sont net au comptant. Arrangement pour facilités de paie-
ment. Livraison au dehors franco. Discrétion absolue. Enma-
gasinage gratuit. Literies soignées fr. 140.-, 185.-, 235.-, 285.-

I M E U B L E S
I P I A N DO W S K Y

La Chaux-de-Fonds 83, rue de la Serre Tél. 22.190
BI I382I)

H LOUER
à la rue du Parc 78, pour
de sui te  on èpn que a convenir , un
appartement de 3 cham-
nres . w.-c. intérieurs , chauflage
central par étage , lessiverie mo-
derne. — S'adresser au Bureau ,
rue de la ir=erre «9. 13835

ÂLOÛËR
pour le :ti octobre 1935

Gibraltar 10, ffitft SS:
bres. 12Ô77

Avocat Bille UE& %â
sine corridor. 12578

Ral an pp \l\ ler é,at?e Sud d!i 4
DdldlltC IU, chambres, chauffa-
ge central. 12579

Temple Allemand 15, Xe
de 3 chambres, cuisine , corridor.

12580

Fritz-Conrïoisier 2*, 2X,ite
de 2 chambres , cuisine. 12581

PI PHPC 49 2me étase de trois
l IClll o lil , chambres , cuisine.

126*2

Ralann o Kl 2me 8ud de lrois
OdlaUtC IU , chambres , corri-
dor. 12583

Qûpp o 7 ler éla 8e gauche de 2
001 l u  I , chambres , cuisine.

12584

Hôtel de Ville W/iMSBL
lires , cuisine. 12o85

Fleurs 3 à 15. SiaiTS
3 pièces. 12586

Industrie 24, SSS&g* j £ %
PnniipQ C iù  rez-de-chaussée de
r iU gl Dù IU 3 chambres , cui-
sine. 125fc8

Charrière 16, b\ll d_l^ m-
12589

Pllîtç h ~me Raucne de 3 cham-
1 lll lo ej( bres . cuisine, corridor.

12590

Gibraltar 5a, ctÉrt $"
tr. 25.- 12591

TflPPPailT Ofl 2m8 de * cham-
lCl l t /dUA Ù\l _ bres . w.-c inté-
rieurs , corridor. 12592

Passage de Gibraltar 2b , 2me
ouesl de 3 chambres, corridor,
balcon , superbe dégagement , mai-
son d'ordre. 12593

Vorcni ï ^a heau masa9in avec
ÏCIoUlA Utt, arrière magasin.
Prix modi que. 12594

F.-CourvGïsier 38a, gpSen de
2 chambres 12595

S'adresser au Bureau Iteoé
Bolliger. gérant , rue Fritz-
Gourvoisier 9.

Peseux
A louer, beaux appartement s

modernes , 3 pièces, tout confort ,
balcons , vérandas , silualion Iran-
quille , vue superbe, garage. —
E. JOHO, Chansons 6, Pe-
seux. 13021

A louer
pour le 31 Octobre 1935

Dllïtt IR 'er l!ta l» u ^ chambres,
rlllll IU, cuisine, dépendances,
W.-C. intérieurs. 13377

Daïï t\. Ier l'la Ke» ^ chambres,
rf l lA UJ , cuisine, chauflage cen-
tra l, nains installés , w.-c. inté-
rieurs. 13378
Pnj ln [}n 3me étage, 3 chambres,
rlilla LJ , cuisine, bout de corri-
r lor éclairé, dépendances. 13379

Poar de nnite
oa A convenir :

Numa -Droz 12, nhaembreasU8le
i-

sine , r ippendances. 13380
Tnrrn anv il ,  rez-de-chaussée de
IcIlc QUA 14, 3 chambres, cui-
sine , (lépendances et pignon ,
deux chambres, cuisine, dé pen-
dances. 13381
Dllitt 70 '"étage de 3 chambres ,
rullu LJ. cuisine, dépendances et
pignon de 2 chambres, cuisine
dépendances. 13382
InriiKlrio 11 Jm8 étage de 3 ou i
IIIUU rMlIl r II , chambres, cuisine,
dépendances. 13383
Dnitt 1R rez 'de-chaussée 3 cham-
I Ulla U, bres , cuisine , w.-c. inté-
rieurs , remis complètement a
neul. 13384
InrilKfrio in logements deSçham-
Illlllle llllC JU, bres. cuisine, dé pen-
dances et p i gnon de 2 chambres ,
cuisine. 13385
RflnfiO 70 rez-de-chaussée , de 3
ItUll u lS Lu , chambres , cuisine , dé-
pendances et p i gnon de 2 cham-
bres, cuisine, dépendances. 13386

InilUStrte 34, bres^̂ sL T̂é:
peuuances. 13387

S'adr. à M. Marc Humbert,
gérant , rue Numa-Droz 91.

A louer
pour le 31 Octobre 1935

PPA IIPûC (Ma rez-de-chaussée,
ri OglCù Oltt , 3 pièces, corri-
dor , cuisine.
Drnnr ÔC 01a rez-de-chaussée, 3
r l U y i c r J  JJQ , pièces, corridor ,
cuisine. ¦ 12940

Progrès 95vtf;%*%&, 'cuisine.

Progrès 109, ¦SÊ^HW
cuisine.

ridyiCr) IllrJ U, ces, corridor , cui-
sine.
Hnrri 17i! rez'c'e-caaussêe. 3 piè-
IIUIU II . ,  ces, corridor , cuisine.

12911
loi Iflart lia 8econd éta K6 de a
ICI Ulula Uu , pièces et cuisine.

12942

frÔt 1/l App artements de 1, 2 et
M cl I", ri pièces, corridor , cuisi-
ne. 12943

Numa-Droz 104, srtiSÉ
corridor , cuisine , w.-c. intérieure.

12944
TPPPP3 HY 49, 3me élaBe de
l C l l c a U A  lu, 4 pièces et cuisi-
ne , prix avantageux. 12945
flhapp ÏPPP fi p» ain Pied Bt ler
UUdl I ICI G 0, étage de 3 pièces,
cuisine. 12946
Darr 10 :;"": i ' t:i "e °uest 4 pièces,
rdll  J"i corridor , cuiaine. 12947

D tnnr fK il 1er étage de 5 pièces ,
r lUyiUi l  71, corridor , cuisine ,
cour. 12948
¦Itailel 17 ler é,a Be de 4 pièces,
ulQilll II, corridor , cuisine , com-
plè r emenl  remis a neuf .  12949

S'ad. a M. KrneHl Henrloud.
gérant , rue de la fa ix  )3

Mécanique
Conimanr j H S d'outillages ue pré-

cision seraient sorties. — Oflres
sous chiffre P. 3184 N., à Publici-
tas, Neuchâtel. P3184M 13909



t \
Souffrez-vous 7

de maux de pieds
BRULURES, ete.

SPITZNA GEL
SPÉCIALISTE

vous conseillera sans frais
19 ans de pratique

Léopold-Robert 51 a

POIRES
, Il sera vendu demain mercredi devant In lontaine, une grande

quan 'i ié  de

belles poires beurrées à 3 kg. pour fr. 1.-
13974 Se r e c o m m a n d e . J_ .  AmbuElI.

Adresse
â conserver

Achats de soldes et fonds ne
magasins en lous genres, — J.
Barbey, soldeur, Palud 14 ,
Lausanne. Tél. mag. 31.35 ¦.
A p p a r l .  31.357. AS 15-138L. i:8<.)7

Pommade
pour les cors n lr X . 'ib la boite ,
chez ii!. Fellmann, coiffeur, rue
Numa-Droz IO 1) 13900
_\mS-_*Sk_ \tt beau garage c t i au t -
UUI USg<U fable, eau . lumière,

r louer , silualion centrale. - S'a-
dresser rue Numa-Droz 7i , au
sous sol esr . 137C6

Régulateur
1 m. 50. a vendre. - S'adresser
au bureau de I'IMPARTIAL. 13872

Cannages de chaises.
Travail Consciencieux. — Se re-
commande , II. Erard. rue du
Progrès 3. 1388t:

Yolonlalrc.°dedsde
jeune fllle de 15 »» 17 ans comme
volontaire , pour aider au ménage

(Occasion d'apprendre l'al lemand .
Adresser offres écrites a M"* Hosa
Zurfliih . ItamisSrasse 9, Zu
l ich 1. 13861

\ WPnitPeP s'de Car ^oto "
r» Y tCHUl ï», sacoche en
parlait état , pour cause de décès
— S'adreaser rue du Pont 32. au
ler élage. 13876

lolltl P f l l lp  Nèr ieu 8e. cherche
UCUllC 11UC p ia0e de suile dans
bonne famille. — Ecrire sous
chiffre H. G. 13964 au bureau
de I'IMPARTIAL 1396'4

TlPltinicpllp consciencieuse se
L/CUlUlùCllC recommande pour
la couture. — S'adresser chez M.
Niederhauser , rue de l'Industrie
23. 13965

Jenne homme. fe^Tm™
libéré des écoles pour commis-
sions. — S'adresser à la Charcu-
terie Savoie . Serre 8. 13969

Aide de Bureau. Vp Z-
ralt entre r, de suite comme aide
de bureau (de préférence connais-
sant la sténographie), dans une
fabri que de cadrans , — Faire of-
fres écrites sous chiffre V. N.
13871, au bureau de I'IMPARTIAL

U»__
Jptinp fl l lp  f10ur aider au mé"BGllllC UUC nage et à l'atelier ,
est demandée de suite. Nourrie ,
logée et salaire. — S'adresser au
magasin G. Melzger-Perre t , rue
Neuve 2. 13826

A lflllPP pour leB * octobre 1935,
IUUCI bei appartement (sous-

sol) de 2 chambres , cuisine, tou-
tes dépendances. Chauffage cen-
lral. — S'adresser a Mme Schal-
lenberg. Tunnels 24. 1397Q

Â InilPP beau logement de 2 pe-
lUUCl , tites chambres , cui-

sine, dé pendances. Prix fr. 31— ,
Maison tranquille. — S'adr. Pro -
menade 10. au ler élage. 13890

A lnilPP pour 'a a' octobre , lo-
1UUC1 gement 3 pièces w.-c.

intérieurs , buanderie moderne. —
S'adresser rue Frltz-Courvoisterft
ler étage à gauche. 13895

A lnilPP pour ie 30 avril 1936.
1UUDI J,ei apparlement de 3

chambre» , cuisine , bout de cor-
ridor éclairé , balcon , chauffage
cenlral. Event avec salle de bains
installée. — Ecrire sous chiffre
11. 11. 13911 au bureau de I'IM
PARTIAL 13971

A lnnPP P'8n0" li ( l - chambres .
IUUCI cuisine, remis à neuf ,

au soleil , fr. 35,—, — S'adresser
chez M. Lebet , rue de l'Industrie
l 13914

Ponr oas imprénu JSJé
rue du Nord 39, rez-de-chaussée
ouest de 3 chambres en plein so-
leil. — S'adresser à M. Pierre
Feissly. gérant , rue de la Paix
39 13894

l ' h o m h P B  meublée H louer a
UlldlllUl C dame ou demoiselle ,
chez dame seule. - S'adresser au
bureau de I'IMPABTIA L. 13889

Jolie chambre e^os^au T:
leil , est à louer à personne hon-
nête et solvabie. — S'ad. chez M.
Aubert, rue de la Balance 4. 13912

f hamhp f l  A louer , chambre in-
¦JlldWUI C. dépendante , à dame
ou demoiselle de préférence. Eaa
courante, chauffage cenlral. Prix
avantageux. - S'adr. rue Léopold-
Robert 32, 3me étage, rr gauche.

13911
P .hamhnn  meublée , indepenuau -
UlldlllUl B ta > à louer de suite ou
ler ociobre . —. S'adresser rue du
Parc 26. au 3me étage. 1387?

On Mu m louer ffiŒ;
meublée , de préfé rence avec chauf-
fage central — Offres à Case pos,
taie 1394. en ville.  I38HK

On demaDûe à louBr XTpié-
ces. — Offres avec prix sous chif-
lre G. IM. 13913 au bureau de
I'IMPARTIAL. 13913

Etat civil dn 20 Sept. 1935
NAISSANCE

Kramer. Huguelte-fiose , fllle de
Marcel-André , mécanicien , et de
Madeleine-Su sanne , née Verdon ,
Bernoise et Neuchâteloise.

PROMESSES DE MARIAQE
Trieger , Louis-Salomon, sellier,

Polonais , el Wâlti , Jacqueline-
Juliette . Bernoise. — Pfeiffer ,
Georges-Arnold , boulanger , Neu-
châtelois , et Lap ierre , Andréa-
Micheline , Française. — Bobil-
lier . René, mécanicien , Neuchâ-
telois , et Elias, Myrthe-Edith,
Allemande.

MARIAGES CIVILS
Bolle , Alexandre , et Zaffinetli ,

Bertha-Al u ina. tous deux Neu-
châtelois. — Schild , Hermann-
Casimlr, boîtier , Soleurois , et Pa-
rel, Marguerite , Neuchâteloise.

DÉOE8
Incinération: Jeanne! née Gros-

béty, Augusta-Adèle , veuve de
Ainert , Neuchâteloise, née le 12
décembre 185b. — Incinération:
Heiniger . Jean-Louis , veuf de
Louise-Bertha . née Bachmann ,
Bernois , né le 18 lévrier 1864. —
8407. Burgi . Elisabeth , fllle de
Jean et de Barbara née Wenger ,
Bernoise , née le 12 juin 1850.

Etat-Civil du 21 Sept. 1935
NAISSANCE

Perret , Jean-Claude , fils de
Charles-Auguste , horloger, et de
Martha -Hélène , née Bûhlmann ,
Neuchâtelois.

PROMESSE DE MARIAQE
Siegfried Walther-Gottlieb , mé-

canicien, Bernois et Neuchà'e-
lois, et Boillat , Adéle-Léonline-
Marie, Bernoise.

DÉCÈS
8408. Perrin , née Perrin , Ma-

rie-Aldine , veuve de Lucien , Neu-
châteloise . née le 9 juin 1854. —
Incinération: Descombes, Louis-
Virg ile , époux de Clara-Susanne.
née Flûckiger. Neuchâtelois. né
le 2 avri l  18/8

UNE
seule marque suisse
e x i s t e  pour les
p l u m e s  d' a c i e r,

la voici :

/ ^W| Le Succès

La connaissez-vous 1?
L'employez-vous 1
(V) genres)

Fabricant : LE SUCCES
Succès 5-7, La Chaux-de-Fonds

Demandez-les dans chaque li-
brairie ou ép icerie . 13896

_& Aa IHagaHlu
Cm de Comestibles
_LT_ Serre ti l
KBuH et demain Mercredi
&$%_ _  sur la Place riu M a r -
BïSSJï ché, il sera vendu:
fiffll Moi ,,c,,es Kondellcs
BSffl jV^ vidées , l.'JO la liv.
fl |H} | Perches pr f r i ture ,
pjHOTOOjy» I lr. la livre.

BBJffigar Palées
«Sfifial Truites
MfM» Filet de perches

éwM Filet de cabillauds
HJ 90 ct la livr8 ,
i§|jL Se recommande .

M[y« M" E, KENNER ,
-
~m*m9 13973 Tél. 22.464

On demande
à louer

pour le courant d'Octobre , ap-
partement de 4 chambres , cham-
bre de baui s installée , chauffage
central , si possible garage , de pré-
férence quartier Beau.Site , envi-
rons de la Gare ou rue Léopold-
Robert. — Faire offres détaillées ,
aveeprix , sous chiffre II P 13918.
au bureau dn I'IMPART IAL 13918

Journaux illustrés
et Revues a vendre après lec-
ture à 30 cts le kg. 18781

LIBRAIRIE LUTHY

A louer
pour tout de suite ou pour

époque a convenir :

Commerce fla, Ss^Artî:
r.'anx. etc 13919

Temple-Allemand 47, S£&
caux industr ie ls .  13920

Nord 62b, a,6liers et burea %2 i
Léopoïd Robert 120, «rfiar 1,
d'entrer  ôt el alelier. 13922
llarr 13(1 1er «la B°. atelier et bu .
rdll IJU , reaux. 13923

Pjjj  ̂

Locaux 
de 

fabrique.
^

H0!el-ile-VilJe 30, ebrpoôf^
Pnrrn C) grande cave indépen-
SB llB OJ, dante. 13926
Nnril KR looal pour magasin ou
HUIU DU , entrepôt. 13927

Serre 61a, beaai garag8B - »»
Progrès 133-135^aux garS

S'adresser Etude des No-
taires Alphonse BLANC
et Jean PAYOT, rue Léo-
pold llonert 6b.

A louer
pour de suite

ou époque â convenir

LÉopoli-Roliert fi, ffi&S
de bureau »;.

Frilz-Cooiïoisier blSLsrc;
3 et 4 pièces , chauffage central ,
nrix très avantageux.
Drnnrùs 17 ler èlRz6 ; app"'*-riUyiCa Jl , ment de 5 pièces et
dépendances, confort moderne,
complètement remis à neuf.
HiWill 1 lar étage , apparlement
llDllll I, de 4 pièces et dépen-
dances.

Différents tom jj Sffsffla;
S'adresser a Ja Direction de

la Banque Cantonale, rue
Lèonoid -Hoher t 44. p2868o 8942

A louer
pour le 31 Ociobre, rae des Mou-
lins 3, bel appartement , en plein
soleil , de 3 chambres, corridor
éclairé, cuisine et dépendances. —
S'adresser chez M. Toinhot , mê-
me immeuble. 133&2

A louer
ide suite ou a convenu apnarr e-
ment moderne. 3 pièces , bains
installés , 'chauffé , quartier ouest.
Pri x très avantageux. — S'adr.
Garage «La Huche», Cré
têts »ïa 13417

¦llll
A remettre tou t ne sui te  ou

date à convenir , losrement de
3 chambres, bien ensoleillé , gaz ,
électricité, dépendances , jardin.
- S'adresser à M. Louis Oorel-
Pellaton. 13808

A louer
pour le t l  Octobre i

MiMU^ni
Jj||J ^''

J C,ll,mbre8 el flli118(ia&8

Jj||j Jl]
2 Chambre9 et Cti8G

tnuM 1(11 - chambres et cui-
${[18 llll, *»¦ imi

I lflIlPîl IH sine .chaffage cen-
. lUUCII  JJ, tral , bain. 1108S
S'adresser a Gérances et Con-

tentieux S. A,, rue Léopold Bo-
bert 32.

il vendre
cause départ , en bloc ou séparé-
ment , 1 chambre à coucher Louis
XV , soi gnée, noyer ciré 2 lits , 2
table s de nuit , 2 chaises , lavabo ,
armoire à glace et aulres meubles
divers. — S'adresser rue Léopold
Robert 66 (Minerva) finie étage
(ascenseur) Event. demander au
concierge. 13898

Je cherche â acheter un lion

Chien de pie
(lu fi il 18 mois. — Faire offres a
M Jean MAAG , rue de la
Serre 57c. 13967

imprimes en tous genres
I M P R I M E R I E  G O U K U O i a i E R

il Car li. » 7 i
Ma grâce te suff it. j «

Mademoiselle Amélie Bùsser et les familles alliées j
Gagnebin , JeanRichard . Hirsch y, Brand ot Guyot font j
part à leurs amis et connaissances de la grande perte >
qu'ils viennent d'éprouver en la personne de leur très
cher frère , cousin et ami j j

Monsieur Henri-Alfred ROSSER §
que Dieu a rappelé à Lui dimanche soir à 22 h.-, dan» '
sa 74me année, après des années de paralysie vaillam- !
ment supportées.

La Chaux-de-Fonds, Crêt Rossel 9, !
le 23 septembre 1935. ;

L'inhumation aura lieu mercredi 25 courant, A i
ISoudevilliera.

I 

Départ de Landeyeux à 14 h. 30. 1385;> j j
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. !

Malt le Seigneur s'est tenu pr ès de
moi et m'a fortif ie

S limoihte, ehao. 4, verset n i
Mon âme retourne en ton rep os car wB

l'Eu, net t'a fait du bien
Psaume 116 verset . '

Madame H. Sehupbach-Knôrr . ses enfants et petits- j
enfants; !

Monsieur et Madame Marcel Knôrr-Chapalte et leur j ;
fils; '" ; !

Monsieur et Madame René Knflrr-Delapraz et leurs
enfants ;

Monsieur André Knorr et son fils , à Genève; j
Madame et Monsieur Edmond Miserez-KnSrr et leurs

enfants , a' Vevey ;
Monsieur Eugène Knôrr et son fils;
Madame et Monsieur Gharles Courvoisier-Knôrr ei 7

leurs enfants; i
Mademoiselle Nelly Knorr ; j i
Monsieur et Madame Georges Nicolet et famille , a j j

Boudry ; j
Madame et Monsieur Albert Choffat et famille, A

Villeret ; ;
Monsieur et Madame Alexis Dafranscesco et famille ,

» Saint-Imier ; j
Madame Veuve È. Defranscesco , à Bienne ; »%
Les enfanls de feu Georges Defranscesco ;
Madame et Monsieur Auguste Pittolaz-Defranscesoo , j

et famille , â Alens; \ j
ainsi que les familles parentes et alliées, ont ia profonde
douleur de faire part à leurs amis et connaissances du
décès de leur cher époux , beau père, grand-père , frère , j
beau-frére , oncle et parent , 1

Monsieur Henri SCHUPBACH I
que Dieu a repris è Lui , paisiblement , Dimanche, dans !
sa 5lme année, après une pénible maladie, supportée I
patiemment. ! !

La Chaux-de-Fonds, le 22 septembre 1935. ! 1
L'enterrement , aura lieu SANS SUITE, Mercredi ! S

1h courant , à 13 h. 30. :

¦ 

Une urne funéraire sera déposée devan t le domicile i
mortuaire : rue do l'Hôtel-de-Ville 38. 13869 j

Le présen ' avis tient lieu de let t re de laire-part. \ j

pBHBHHnBBBn
r Jésus , la présence , c'est la vie et la oaix

la oaix dans la souffrance et la vie d jamais
Madame Veuve Edouard Lœderer,
Monsieur et Madame Jules Lsederer-Huguenin et leurs

enfants , à Lausanne,
Mademoiselle Berthe Laaderer.
Mademoiselle Edmée Lœderer ,
Monsieur et Madame Emile Gepton. leurs enfanls el ;

petits-enfants , à Lausanne,
Madame et Monsieur Curchod-G nnton et leurs en-

fants , à Lausanne,
Monsieur et Madame Robert Genton et leur fille, u

Lausanne,
Monsieur et Madame Marcel Genton et leurs fils, à

Lausanne,
Monsieur Fierre Genton,
Madame Veuve L. Lsederer et famiUe. à La Chaux

de-Fonds et New- York.
Monsienr Paul Sandoz et ses enfants.
Les enfants de leu Monsieur Albert Maistre,
Madame et Monsieur Louis Benoit et leurs enfants .

au Caire ,
ainsi que les familles parentes et alliées,' ont la grande
douleur de faire part à leurs ami» et connaissances dn '
• lécès de

Mademoiselle Jeanne HIER
leur bien.ai mée fille, sœur , belie-gcsur , lante, nièce
cousine, parente et amie , que Dieu a reprise a Lui dr
manche, a 18 h., après une courte maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 2? septembre 1935. j
L'ensevelissement , SANS SUITE, aura lieu Mer-

credi 35 courant, a 14 h. 16. — Départ du doml-
uile a 14 heures

Une urne funéraire sera déposée devant la maison
mortuai re : Impasse des Clématites Vt. 13831

Le présent avis l ient  lieu de lettre de [aire part.

!¦!¦¦ IIIIHIM

UAncian p de loute m°ralité de-
lllullolclll mande a louer cham-
bre meublée. - Faire offres écri-
tes sous chiffre J. M. 13875 au
Bureau de I'IMPABTUL. 13875

Â ironriPû • berceau bois dur.
ÏClll l lC , i pousse-pousse.

1 réchaud a gaz avec table. - S'a-
dresser au bureau de I'IMPARTIAL.

13916

DntarfOl » A vendre. un potager
rUlt l fj C l »  combiné, marque
Weissbrodt. — S'adr. chez Mme
Nicolet . Recrêies 14. 13910

On cherche à acheter l£$:,
d'occasion. — Faire offres, avec
dimensions et prix , a la Scierie
L'Héritier , Les Eplatures. 13968
w——~~*m—MBma m̂mmÊ—a

PnrHn en vi'le» un Pelit brace
I C l U U , iet d'enfan t en or. — Le
rapporter , contre récompense, rue
du Pont 12, au rez-de-chaussée.

13788

Le Groupement des
Sociétés locales a le pé-
nible devoir d'informer les So-
ciétés affiliées de même que
MM. les membres du Comité
du décès de

Monsieur Emile GEISER
père de Monsieur René Geiser,
vice-président.

L'incinération, SANS SUITE
aura lieu mercredi 25 sep-
tembre, à IS heures.
13915 Le Comité.

Le Syndicat des Ouvriers
des Services Industriels a
le pénible devoi r de laire part a
ses membres du décès de leur
camarade ,

monsieur Henri scnupDacn
Ouirisr à t 'Usina i Gaz

L'enterr ement aura lieu SANS
SUITE, Mercred i »5 courant.
¦i 13 h. 30.

Domicile mortuaire: Hue de
l'Hôtel-de-Ville 38.
I38H2 Le Comité.

Les parents de feu Mademoiselle Eli-
\ sabetli BURGI, et son amie Mademoiselle Mina j

I Gerber, se font un devoir de remercier sincèrement lou- ]
les les personnes qui ont pris part à leur grand deuil , j

j pour la sympathie qui leur a été lémoignèe pendant les | \
! jours de cruelle épreuve qu 'ils viennent de traverser et ;

\ j en garderont un souvenir reconnaissant. 13878 , }
i La Chaux-de-Fonds , Septembre 1935. ;

Le Personnel de la Fabrique de Res-
< sorts Emile Geiser, successeur de Charles Ko '

! ; bert S. A., a le pénible devoir de faire part â ses amis
I ot connaissances du décès de i

Monsieur Emile GEISER j
jSR j leur cher et regretté patron survenu le 22 sept. 1935. j
! Nous lui garderont le meilleur souvenir, |

13881 Le personnel. -

> Veillez et priez. ' ,¦.,'"' ''¦
! ; Le travail fut sa vie. ;

I Jjj Madame Emile Geiser-Mayer; j
I S Monsieur et Madame René'Geiser-Zissel j
| | et leur petit Maurice ; j

j Madame et Monsieur Léon Schumacher- 7
i Geiser et leur fille Lucienne, à Couvet; j

I Monsieur et Madame Alfred Schwab et j !
j ! leur fille , à La Tour-de-Peilz ; j

j Monsieur et Madame Léon Geiser et fa- H j
j ! mille , à St-Imier; j j
I I Madame veuve Virgile Geiser et familles; \ .
! | Madame veuve Florian Malthey-Geiser et ;
j j familles , à St-lmier; j
S j Les enfants de feu A. Schaechtelin-Geiser; ! !!¦ Les enfants de feu E. Daum-Mayer ; i S
j i ainsi que les familles Geiser, Jeanrenaud et. j
j ! alliées ont le grand chagri n de faire part à j ; j
| I leurs parents , amis et connaissances de la ; î
j ; grande perte qu 'ils viennnent d'éprouver j

! en la personne de leur cher et regretté i i
i époux , père, beau-père, grand-père, frère , j !

i ¦ beau-frère , oncle, cousin , parent et ami ,

1 Monsieur Elle GEISER 1
j Fabricant de ressorts m :\

! j que Dieu a rappelé à Lui dimanche 22 sep- j . j
i tembre 1933, à lb heures, dans sa 72me ¦ i

M année, après quelques jours de maladie. j
| LaGhaux-de-Fonds , le 22 septembre 1935. b I
| L'incinération , SANS SUITE, aura ; i

j , ¦ lieu mercredi 25 septembre, à IS h. j
j ! Départ du domicile à 14 h. 48. ! !

1 Une urne funéraire sera déposée devant ! ]
; ! la maison mortuaire rue de la Tuilerie ij

H 42.
¦ Le présent avis tient lieu de lettre de |

: faire part. 13829 H

En cas cle décès .«...
adressez -vous A E. GUNTER1
Vuma-|)roz (> rél. jo ur ei nuil  #*%&%>

j Articles mortuaires. Cercueils. Toutes formalités i> m ni<nl*>r*»». '
b

¦¦¦¦¦lli.̂ î M—l—^—1—¦———^Btt,
Le Comité da Football Club La Chaux-de-Fonds,

a le regret d'iniormer ses membres honoraires, actifs et pas-
sifs du décès de

Monsieur Emilie G EIS  E R
Membre Honoraire ,

père de Monsieur René Geiser, membre honoraire 1388i
L'incinération, SANS SUITE , aura lieu mercredi, â 15h.
Lee membre s sonl priés de se rencontrer n 141). 15, au local,

; Les membres de l'Association des Industriels
en Horlogerie Indépendants (A.' I.), sont infor-
més du décès de

I Monsieur Emile GEISER I
! membre de l'Association et père de Monsieur René Gel-

1 | sçr, leur dévoué Président. 1388Ô ma

i Les membres de la Société fédérale de gym-
! nastlque Hommes sont informés du décès de
i i leur regreile collègue, i

i Monsieur Emile GEISER
! membre honoraire

| , 13893 Le Comité. ;¦ •

I L a  

Société Fédérale de Gymnastique ¦ ¦
"Ancienne Section" a le pénible devoir de taire \.
part a ses membres et amis du décès de leur regretté
cpl lègue | I

Monsieur Emile GEISER
Président d'honneur

membre honoraire cantonal et fédéral. 13972 F
Les sociétaires honoraires et actifs son t priés de se 1

rencontrer devant le domicile mortuaire mercredi 85 j
¦septembre, à 14 h. 30, pour accompagner la bannière ! i"s
au convoi funèbre. Le Com|té< , i



REVUE PU JOUR
f\ la veille de graves eveoerpetjts ?

La Chaux-de-Fonds , le 24 sep tembre.
On espérait encore à la suite du « non » plus

ou moins hésitant de l 'Italie. On n'espèr e p lus
maintenant que le Comité des cinq a dit : «Jus-
que là et pa s p lus loin». L'écart entre le p rojet
de Genève et les desiderata italiens est, en ef -
f e t , si considérable que M . de Madariaga a sen-
ti la nécessité de remettre sa mission au Con-
seil. A ce dernier de p rendre désormais ses
responsabilités.

On ne manquera p as dans certains milieux
de blâmer une f oi s de p lus l 'intransigeance ita-
lienne. Et cepe ndant il f au t  reconnaître que
Mussolini f ut  à Genève magistralement roulé...

En ef f e t , comme le souligne « Paris-Midi » il
avait clamé d tous les vents que l'Ethiop ie était
un p ay s sauvage qu'il f allait mettre sous tutelle.
Vous avez parf aitemen t raison, dit la S. d. N.
L'Ethiopie est incap able de se gouverner elle-
même. Aussi, allons-nous constituer une repré-
sentation internationale. Et qui va la diriger ?
Ce régime sera cosmop olite 100 p . cent. Le pre -
mier conseiller sera belge, norvégien , esqui-
mau ou lap on , mais surtout p as italien. Le Né-
gus 'lui-même le choisira ou le révoquera à son
gré. Le f ait est que dans les dép êches de ce
jo ur commentant les propositions du Comité
des cinq on pe ut lire la p hrase suivante : « Le
gouvernement éthiopien considère comme une
pa rtie essentielle de ce p lan, le droit f ormelle-
ment reconnu à l'emp ereur d'écarter librement
des conseillers qui n'auraient pa s son entière
conf iance ».

On compr end donc que les Italiens aient es-
timé qu'on se moquait d'eux... alors que les An-
glais se f rottaient les mains de contentement.

Aujourd'hui, la «Tribuna-» écrit que le Comité
des Cinq a f ait p reuve d'une intransigeance qui
n'a aucun p récédent dans les annales de la S. d.
N. En f ait, les Cinq ont simp lement ref usé d'a-
dop ter le p oint de vue italien sur l'Ethiop ie. Dès
lors trois éventualités se p résentent : Ou bien
le Conseil, nanti du rappo rt , nommera une Com-
mission élargie p our tenter de nouvelles négo-
ciations. Ou bien M saisira l'Assemblée. Ou bien
il s'aj ournera en attendant l'ouverture des hos-
tilités en Af rique. Car la dip lomatie anglaise a
beau être p uissante et subtile. Elle ne p eut f aire
intervenir les sanctions tant qu'un acte n'a p as
été commis et qu'une nation n'a p as violé le
Pacte. M. Laval lui-même est f ormellement op -
p osé à brûler les étap es.

Glanons en p assant la nouvelle que la France
ne s'associera en aucun cas à des sanctions mi-
litaires et que la Russie a f ait app areiller sa
f lotte pou r ta Méditerranée.

Nous sommes bien â la veille d'une évolution
décisive.

Visées p&oqeromanistes
îl ne f audrait cep endant p as  croire que le con-

f lit anglo-itaio-éthiopien soit le seul point noir
à l'horizon de l'Europ e et de la Société des Na-
tions.

Hier, à Genève, on a p arle off iciellement de
Dantzig. Le haut commissaire anglais a dénon-
cé toute une série de provocations et d'abus
notoires des nazis. Mais leur délégué, le Dr
Geiser, p résident du Sénat de la Ville libre, au
lieu dte reconnaître les excès commis et d'a-
dop ter un ton de contrition a p r is  au contraire
son air le p lus  arrogant et le p lus hautain. Il
a f al lu  interrompre la discussion qui allait ^en-
venimer sérieusement. A la f rontière de Memel
de graves événements se pr ép arent. Hitler, re-
venu de Nuremberg, est cap able de provoquer
à bref délai un p utsch, éventuellement de mar-
cher sur Kj mpe da. Et que f e r a i t  l'Angleterre
engagée à f o n d  dans un conf lit avec l'Italie et
ay ant toutes ses f lottes en Méditerranée ? Que
f e r a i t  la France si elle accep tait de se brouiller
de surcroît avec le « duce » ? On comp rend le
cri d'alarme de M. Archambaud, rapp orteur
f rançais du budget de la guerre : « J e continue-
rai à dire à mon p ay s qui ne vent p as  ouvrir
les y eux que nous avons tout à redouter de
l'Allemagne. Nous savons que malgré le traité
de Versailles l'armée allemande sera bientôt
aussi f orte que l'armée f rançaise, que le maté-
riel allemand se p erf ectionne tous les j ours, que
ta vallée du Rhin n'est p as démilitarisée. La S.
d. N. le sait et ne dit rien de même que l'An-
gleterre. Lorsque demain il y aura un coup de
main allemand^ sur Klaipe da, il ne sera p lus
temp s p our agir. »

P. B.

A l'Extérieur
Une nouvelle maladie sévit en Espagne

MADRID , 24. — «El Heraldo », de Madrid ,
annonce qu 'une épidémie très grave s'est dé-
clarée dans la région montagneuse de la pro-
vince de Léon appelée Hurdes Leonesa. La na-
ture de la maladie n'est pas encore déterminée.
Trois personnes seraient décédées dans un vil-
lage et quinze autres seraient dans un état
désespéré. Dans un autre village , dont la po-
pulation est de 100 habitants , il y aurait 80 ma-
lades. Il faut neuf heures à dos de mulet pour
arriver à la plus proche pharmacie.

Un hydravion capote. — Trois victimes
BUCAREST, 24. — Un hydravion militaire

a capoté au cours d'un amérissage sur le lac
Razelm , près de Constanza.

Les trois occupants de l'appareil ont été tués.
Six mineurs ensevelis par un éboulement

OVIEDO, 24. — Six mineurs ont été bloqués
par un éboulement dans une mine à Mieres. On
craint de ne pouvoir les dégager en temps utile-

Echec des négociations de Genève
Une nouvelle maladie en Espagne.- Série d'empoisonnements par les champignons

En Suisse: Un grave incendie à Bienne

Les affaires se gâtent de nouveau

1/ordre de mobilisation
esl signé par le négus

LONDRES, 24. — L'envoyé spécial du «Dai-
ly Mail» à Addis-Abeba télégraphie que le dé-
cret de mobilisation générale, signé dimanche
matin par le négus, sera promulgué peu après
la célébration des fêtes marquant la fin de la
saison des pluies.

C'est au cours d'un Conseil pour lequel tous
les ministres éthiopiens avalent été convoqués
au palais impérial que l'empereur a apposé sa
signature à l'ordre de mobilisation.

L'aboun a, qui est le premier évêque abyssin,
avait été prié d'assister à la conférence. A cet
ecclésiastique très âgé et infirme, le négus ne
fait appel que dans les circonstances tout à
fait exceptionnelles.

L'ordre de mobilisation commande à tous
les Abyssins du sexe masculin de s'assembler
sous les ordres de leur chef de tribu.
'~0t> Des Incidents en Ethiopie — Un courrier

italien arrêté et dévalisé
Les autorités éthiopiennes de Qondar ont ar-

rêté un correspondant italien qui se dirigeait
vers Adoua.

Le comte Vinci, ministre d'Italie à Addis-Abe-
ba, a formulé une protestation contre cette ar-
restation.

La légation d'Italie déclare que le courrier
diplomatique italien a été dévalisé entre le
consulat de Gondar et Adoua.
Vers une décision de l'Italie — La mobilisation

des forces fascistes
, Le Conseil des ministres tiendra, mardi ma-
tin , une nouvelle séance au palais de Venise.
La séance aura une grande importance politique.
Bien que le Conseil ait été convoqué pour con-
tinuer l'examen des problèmes administratifs,
les j ournaux sont unanimes à estimer qu 'il aura
l'occasion de s'occuper du développement de la
situation internationale.

On mande de Rome à «Paris-Soir», à pro-
pos de la réunion du Conseil des ministres qui
doit avoir Heu demain à Rome, qu'on croit que
c'est dans l'après-midi de demain qu'aura lieu
le grand rassemblement des forces du régime
ordonné par M. Mussolini

L'application du Pacte
Le Comité des Cinq décide

d'en référer au Conseil
Le Comité des cinq se réunira aujo urd'hui

p our rédiger son rapp ort. Il a estimé, en ef f e t ,
qu'en p ossession des rép onses des deux gouver-
nements, il ne pouvait pas poursuivre plus loin
sa mission, étant donné l'imp ortance des inté-
rêts en j eu. sans avoir reçu un nouveau mandat
du Conseil lui-même.

On s'attend à ce que ce dernier soit convoqué
ce soir ou demain matin p our examiner l'ensem-
ble de la situation.

L'échec de toute conciliation est
maintenant formellement

reconnu et avoué
La nouvelle que le Comité des cinq considère

son mandat comme ép uisé , est accueillie p ar
les journaux comme le signal d'un échec quasi
déf initif de toute tentative de conciliation.

Inutile de mettre un bandeau sur les y eux,
écrit le « Journal », La conciliation a échoué,
radicalement échoué.

Le « Petit Parisien » f ait  la même constata-
tion : La tâche conciliatrice de la S. d. N . en
vue de rechercher une solution p acif ique du
conf li t Halo-éthiop ien, écrit-il , peut être consi-
dérée comme terminée. Les ef f or t s  tentés de-
pui s 20 j ours p our trouver une f ormule compa-
tible avec le p acte et accept able p our l'Italie
ont échoué.

Le « Matin » , de son côté écrit : Trois lon-
gues semaines de négociations les p lus délica-
tes p our tenter de régler p acif iquement le con-
f lit italo-éthiop ien ont abouti à l'échec le p lus
comp let. Il n'y a pl us qu'à laisser aller les cho-
ses, apr ès que le Conseil de la S. d. N. aura été
mis au courant p ar le Comité des cinq, qui se
réunit auj ourd'hui , de ses ef f orts  inf ructueux .

L'« Oeuvre » dit : C'est la f in  cette f ois, et de
l'avis de tous , des derniers j ours de p ourp ar-
lers p ossibles avant les hostilités. Cette semai-
ne s'ouvre en ne laissant même p lus aux négo-
ciateurs la latitude de la ' conciliation.
Est-ce une dernière lueur d'espoir ?

De nouvelles négociations auraient
commencé entre Londres et Rome
Certains milieux j ournalistiques anglais de

Rome exprimaient l'opinion qu 'une nouvelle pha-
se de négociations est à la veille de s'ouvrir en-
tre l'Italie et l'Angleterre et que les possibilités
d'un accord entre les deux pays sont deve-
nues plus concrètes au cours de ces dernières
48 heures.

Suivant une information adressée de Lon-
dres à la «Stampa», sir Eric Drummond re-
mettra auj ourd'hu i même à M. Mussolini un mes-
sage de M. Baldwin. Ce document aurait été ré-
digé au cours d'un entretien que le premier mi-
nistre anglais a eu hier à Londres avec sir Sa-
muel Hoare et en présence de MM. MacDonald ,
Neville Chamberlain et sir John Simon.

Graves divergences entre
Mil. Lovai ef Eden

Les Anglais voudraient brusquer les
événements. — Hais le Premier français

estime que la procédure de
conciliation n'est pas

épuisée

ROME. 24. — II ressort des informations
adressées de Genève aux journaux que des di-
vergences de vues sépareraient MM. Laval et
Eden au sujet de l'application des sanctions.
Une information que reproduisent tous les j our-
naux révèle en effet que M. Eden aurait décla-
ré aux j ournalistes que le Conseil de la S. d. N.
doit maintenant décréter l'application de l'ar-
ticle 15, qui prévoit les sanctions, tandis que
M. Pierre Laval aurait affirmé , à des j ourna-
listes également, qu'il n'estime pas encore né-
cessaire l'application de l'article en question ,
car la procédure de conciliation n'est pas en-
core épuisée. Il faut attendre les événements
pour intervenir en adressant une recomman-
dation aux deux parties au Conseil.
Un bref communiqué du Duce
ROME, 24. — Le communiqué suivant a été

publié à l'issue du Conseil des ministres qui
s'est tenu mardi matin :

Le Duce a fait un bref rapport sur la situa-
tion politique telle qu 'elle s'est déterminée de-
puis samedi dernier jusqu'à ce jour.

11 a précisé que l'Italie n'a pas présenté de
contre-propositions à Genève, mais qu 'il a sim-
plement exposé oralement les motifs pour les-
quels les propositions du Comité des cinq
étaient inacceptables.

Tout ce qui s'est passé depuis samedi montre
que l'attitude du gouvernement italien ne pou-
vait être différente.

Le Duce a ensuite envisagé les développe-
ments possibles de la situation sur la base de
certains articles du pacte de Genève, ainsi que
l'attitude que l'Italie adoptera suivant les cir-
constances.

L'Abyssinie reçoit du matériel
de guerre

On mande d'Addis-Abeba à la « Stamp a » que
la p op ulation étrangère de la cap itale éthio-
p ienne est étonnée p ar le nouvel armement des
troup es du Nég us. Il est hors de doute mainte-
nant que l'Abyssinie reçoit du matériel de
guerre. De f ortes commandes d'armes sont en
outre arrivées à Addis-Abeba p ar Zeila. Ces
armes sont de f abrication tchécoslovaque. On
annonce d'autre p art l'arrivée d'un conseiller du
Négus qui vient de visiter l'Allemagne. Le f ait
que les vieilles armes disp araissent et que les
soldats se promènent à Addis-Abeba avec des
f usils modernes et des cartouchières remp lies
de munitions prouve que tes envois d'armes
continuent à destination de la capitale éthio-
p ienne.

Dans la région de Valence
Nombreuses victimes

des champignons
VALENCE, 24. — De nombreuses personnes

ont été intoxiquées par des champignons qui
avaient été vendus dans un restaurant.

A l'heure actuelle, le bilan des intoxications
dans la région de Valence s'établit ainsi : à Va"
lenee même, trois morts. Quinze personnes sont
encore soignées, les unes à l'hôpital , les autres
chez elles. Trois des personnes hospitalisées
sont dan s un état désespéré.

Le ramasseur de champignons , qui avait été
arrêté hier matin , a été remis en liberté. Il sera
poursuivi pou r homicide par imprudence

L'intoxication qui s'est produite le même j our
dans la banlieue de Valence , à Portes-les-Va-
lences, n'a pas été causée par le même ramas-
seur. Là un enfant de 5 ans est mort avant-
hier et un autre de 4 ans est mort hier.

M. Dup erré , qui avait ramassé les champi-
gnons, est lui-même dans un état désespéré,
ainsi que sa femme et deux enfants survivants.

Enfin un troisième empoisonnement s'est pro-
duit à quelques kilomètres de Valence, à Saint-
Donnat, où un vieillard de 76 ans avait cueilli
des chamtpignons et les avait consommés hier ,
avec sa femme. Celle-ci est morte auj ourd'hui.
Son mari est dans un état désespéré.

Aux Etats-Unis
400 mille mineurs en grève

NEW-YORK. 24. — Les chefs des syndicats
ont annoncé qu 'environ 400.000 mineurs de char-
bons bitumeux ont obéi à l'ordre de grève gé-
nérale. La commission de médiation désignée
par le président Rooseveil t cherche une solution .

En Suisse
Pas de général suisse pour l'Instant

BERNE, 24. — Au suj et du bruit qui a cou-
ru dans les couloirs du Palais fédéral et qui a
été également reproduit par la presse suivant le-
quel l'Assemblée fédérale p rocéderait à l'é-
lection d'un général de l'armée suisse en raison
4ss dangers de guerre , on nous déclare de sour-

ce compétente au Palais fédéral que ce bruit ne
repose sur aucun fondement.

Les événements de Genève

Le Conseil a repris ses travaux
GENEVE , 24. — A la séance de lundi après-

midi du conseil de la S. d. N., le président a
prononcé l'éloge funèbre de M. Marinkovitch
(Yougoslavie).

Le conseil a entendu le rapport du représen-
tant de la Pologne sur la proposition de l'URSS
concernant les statistiques du commerce exté-
rieur. Il a entendu ensuite un rapport du re-
présentant de l'Espagne sur la protection des
minorités. Enfin , le conseil a entendu 3 rap-
ports présentés par M. Eden , concernant: 1. Les
pétitions émanant de diverses parties de la po-
pulation de Dan tzig, qui se plaignent d'infrac-
tions dans divers domaines de la part du Sé-
nat , à la constitution de Dantzig. 2. La révoca-
tion de deux employés de la ville libre de Dant-
zig. 3. La péti tion des partis national alle-
mand , social-démocratique et du centre, con-
cernant le décret-loi du 29 août 1935 portant
amendement au code pénal en vigueur.

MM. Laval et Eden en conférence
MM. Laval et Eden ont conféré lundi soir

pendant une heure et demie. Cette conversa-
tion n'aurait pas porté uniquement sur la ques-
tion de l'Ethiopie , mais aussi sur l'ensemble
des relations franco-britanniques.

On commente les propositions
des Cinq

La publication des propositions du Comité
des cinq a soulevé dans les couloirs de la
S. d. N. un vif intérêt. On relève notamment
l'importance de l'effort fait par les gouverne-
ments britannique et français en faveur de la
paix, qui se déclarent prêts à faciliter des ajus-
tements territoriaux entre l'Italie et l'Ethiopie,
en concédant à cette dernière certains sacrifi-
ces dans la région de (a Côte des Somalis.

- - .nnofc II ¦muni"» —i .

Chronique jurassienne
A Bienne. — Un incendie détruit en partie un

immeuble.
Lundi , vers 21 heures, un gros incendie s'est

déclaré dans l'immeuble de la pâtisserie Henzi,
à la rue de la Gare No 42. Avisée téléphonique-
ment , la police locale se rendit immédiatement
sur les lieux. Peu après arrivaient la grande
échelle et la pompe à moteur , accompagnées de
nombreux pompiers. Mais l'élément destructeur
avait déj à pris une grande extension et le feu
avait envah i rapidement tout l'immeuble. De
grandes flammes j aillissaient du toit.

Trois enfants qui étaient déj à couchés durent
être réveillés et transportés en lieux sûrs. Les
sauveteurs, gênés par une épaisse fumée, durent
faire usage de leurs masques.

Les maisons avoisinantes ont beaucoup souf-
fert de l'eau et les dégâts sont importants.

Les soldats du bataillon d'infanterie de monta-
gne 23, accompagnés de leurs officiers, se mi-
rent également à la disposition du commandant
des pompiers.

L'immeuble incendié est occupé par un tea-
room avec trois étages qui abritent six familles,
Les mansardes étaient occupées par des em-
ployés de la pâtisserie Hej izi.

Disons encore que plusieurs sauveteurs ont
été gênés dans leurs travaux par les débris de
verre et par la grande chaleur dégagée dans la
cage de l'escalier. On ne. signale heureusemeni
pas d'accidents graves.

LE TEMPS QU'IL FERA
Le temps probable pour mercredi 25 septem-

bre : Encore à la bise. Assez frais. Pour le
moment pas de précipitations.

Chronique neuchâteloise
Saint-Sulplce. — Un motocycliste a la jambe

broyée par une automobile.
Dans la nuit de dimanche à lundi , peu après

minuit , un accident grave s'est produit , au
Haut-de-la-Tour , sur la route Verrières-Fleu-
rier. M. Emile Storni , entrepreneur aux Verriè-
res, rentrait chez lui à motocyclette quand, au
dernier tournant précédant l'entrée de la vieille
route de Saint-Sulpice , il rencontra une auto
descendant des Verrières et conduite par M.
Petoud , de Couvet . Le motocycliste heurta l'a-
vant de l'auto et eut la jambe gauche serrée
entre sa machine et la voiture dont le marche-
pied lui « scia » la j ambe au-dessus de la che-
ville , broyant l'os presque entièrement. Après
l'arrivée d'un gendarme des Verrières , M.
Storni fut transporté par l'automobiliste à l'hô-
pital de Fleurier où l'on s'efforce de lui épar-
gner l'amputation de la j ambe.

JCa Gljaux~de~ponds
Renversée par un automobiliste.

Hier après-midi , à 16 h. 40, une dame habi-
tant nôtre ville a été renversée par une automo-
bile devant le No 9 de la rue Neuve. Elle fut
relevée avec une blessure à l'arcade sourcilière
droite et conduite à l'hôpital par l'automobiliste
complaisant.

Tous nos vœux de prompt rétablissement.
Collision.

Lundi , à 17 heures, un cycliste est venu se
j eter contre une automobile au passage sous
voies.

Il a été légèrement blessé.


